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V L© peuple nous gardera.'* j sincère. On obtiendrait ainsi quel- [
Cette plinise-là. le citoyen Tldurd lu | «tues centaines—pas plus—île croyants 

prononçait ft. dessein. .N‘avait-il pas j auxquels on pourrait sans iucouvê- 
sa piailla rite ft ménager ? | nient livrer la place de la Concorde

U faut croire que je peuple avait j pour leur permettre de vider leur que 
il'excellentes oreilles, ear la phrase 
lui parvint avec la vitesse d’une 
traneliOe de poudre.

Une Immense clameur éclata au de­
hors qui lit trembler les vitres de la 
salle et blêmir les Joues des compa­
gnons d’Arthur de Kergroaz.

” Vive Tlilard î vive le délégué pa­
triote î vive l'ami du peuple î ”

l/a ml du peuple î Le coeur de 
Thlard sé gontia ft crever. 1/aiui du 
peuple ! C’était le titre qu'avait reçu 
.Marat, ce .Marat que Charlotte Corda.v

brusquement le délégué tressaillit!4*1)11*1 Poiffuurdé 1111 mois et demi plus
■t s,. lovu du son sIùjîu, couuno s'il l','L Kl ‘n*1, pouvait su vnntui- .rôtie
;ùt lui;u un coup (lu loud dans lus I'1,us m>u «Uv *iuo Mural?

i Ce peuple redoublait scs cris. Main-
eût
jambes.

Quatre heures sonna lent ft l’horlo­
ge île la maison commune, et il venait 
tic se rappeler que le rendez-vous fixé 
par Alain l'rigent était ft cinq heu­
res.

Par bonheur, Alain l’rigent Détail 
pas loin. Celui qui avait librement, hi­
vin'* le délégué ft se rendre à iltoscotl! 
pour recevoir la preuve flagrante d’u- 
îre trahison était présentement prison­
nier et tenu sous bonne garde dans 
rua** îles salles voisines.

Tlilard pensa donc qm* le moment 
était venu de faire entrer h* chef de la 
Kerrct-nr-lnz.

!1 lixa un regard passablement aigu 
sur les traits d’Arthur Kiitcrton. as- 
tés tranquilleiuent ft. l'autre bout de 
la salle.

"C’est toi. n’ost-il pas vrai, citoyen, 
denuimla-t-il, qui as fait arrêter 
riiouiine au rendez-vous iluiiuel je 
suis venu aujourd’hui.

—C’e<r moi. eu oîlYt. citoyen, répon­
dit effrontément l’Anglais.

—Et tu l’as fait de ton autorité pri­
vé.*. sous ta responsabilité, sans en 
avoir donné avis aux représentants 
du peuple V ”

I! prononça ces derniers mots avec 
emphase et solennité, comme s’il avait 
voulu so donner du courage.

Killertou ne fut pas dupe de cette 
onmltnst» et paya d’audace.
“Me mon autorité privée, tu l’as 

dit. citoyen Thiaril. en vertu des nou- 
voirs Illimités que nie donne mon 
Miami it. Les représentants font ce 
ouT.ls v. nient, .le n’ai pas A les con­
sulter sur ma propre conduite : j’nu- 
isds plutôt A leur demander des comp­
tes.

tenant il réclamait son idole. TU tard 
que ce vacarme assourdissait, dut se 
montrer ft une fenêtre. Ce lut du dé­
lire. Un hurla, on rugit, on miaula. 
Tous les cris de la nature servirent ft 
traduire l’euthousiasme de la foule.

Le délégué lit un geste pour récla­
mer le silence, et, quand il l’eut obte­
nu, 11 harangua d’une voix entrecou­
pée par l’émotion :

” Citoyens, frères, tues aiuls. je 
vous demande de ne plus crier. Nous 
taisons iei île bonne besogne. Nous 

j travaillons pour la patrie. Vous pou­
; vez vous en assurer, vous pouvez tout 
entendre et tout voir.”

relie en champ iftos aliu qu’après ils 
nous lielieni la paix. **

UN CANAL RUSSE
De ia mer Noire a )a mer 

}J ai tique
■ ■■ m
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En ce moment où un frisson guer­
rier semble agiter la vieille Europe, le 
grand projet tortue par la Russie du 
creusement d'un canal allant de la 
mer Noire à la mer Baltique peut .sem­
bler au premier abord une note de 
paix parmi les accords belliqueux qui 
». .sonnent de tonie part. Mais en y 
regarda tu tie plus près, il faut conve­
nu «pie si la Russie par ce projet 
donnera un essor considérable a son 
commerce, sa marine «le guerre sera 
peut-être encore plus favorisée et eu 
retirera encore un plus grand bénéfi­
ce.

Oc canal iar 
j veau de l’eau.

de 212 pieds auge
de 111 [lieds au

in­
fond

C’était Inviter la foule ft pénétrer j *‘l profond de 2b 1-2 pieds pourra don­
! dans la salle des séances. Elle ne s’eu ! passage aux navires de guerre les 
lit pas faute. I plus formidables. Ligue presque ilroi-

Au fond Tlilard n’était pas fAehé : «J-** *| *eni le plus court eheinin «l«* la 
d’établir sa supériorité sur Killert'ui Baltique A i.i n.«*r Noire, «h* Crimsta«li. 
en l’écrasant sous le poids de sa pu- ( St-Céiersbourg aux ports de la t’ri-

puîarité.

a suivre

Une niquante
oire

nam ra­ie ** Matin”. M. Cornély 
eonte une piquante histoire, destinée 
a montrer comment ou peut provo- 

i *l»ier des troubles dans les réunions 
publiques :

—Et sans doute, reprit le délégué, 
nui avait déjà baissé h* ton. tu as eu 
des motifs sérieux pour faire arrêter 

cet Alain Erigent ?
—.lavais des motifs, et J’en ai en­

can» «Mil* Je ferai valoir en temps op­
portun.

—Fort bien. C’est donc A toi «b* don­
ner l’orflre qu’on introduise i«*i le «lé- 
tenu. nîiii que je puisse connaître le 

«te sa convocation.”
Killertou ne se lii pas prier. A son 

tou: il leva «•; se tournant vers 
l’un des of liciers «le la suite «h» 
Tlilard :

” Dims que l'on amène sur-le-champ 
le prisonnier du fort Taureau qui a 
osé déranger inutilement 1<* citoyen 
i maiii. ’

Qu* lques secondes il un silence pe­
sant suivirent. Puis, au bruit «Us etia- 
eliotetuciiis. quatre gardes nationaux 
au port «l'armes, la baïonnette au ca- 
îM'ti. enirèretit. gardant entre eux 
Alain sans fers, mais sans armes et 
la létc nue.

Eu ce moment une poussée tumul­
tueuse se lit du dehors. En i!«»t <!»* 
peuple, «l«*s homines et des femmes, 

si» bnus«*u!èreut dans la salle.
“Qui laisse entrer ces gons-JA V in­

terrogea Killertou. les sourcils fron­
cés».

-Ces gens-lft. c itoyen, cria une voix 
dans la cohue, on’, le droit d’entrer 
h toute heure dans la maison com­
mune. C’est la loi.”

Ainsi vertement rappelé au scntl- 
ua iii «le légalité, le gentilhomme fé­
lon n’osa point rechercher qui lui don­
nait celte leçon.
il y avait ta deux ou trois cents 

personnes, des hommes surtout, aux 
dehors de marins, îles athlètes* aux 
visages bronzés, aux membres énor­
mes, t i Killertou se demanda s’il n’a- 
v*’th pas vu <|iiel(|ucs-uns de «*«*s geiis- 
lù, quatre jours plus tôt, à la clarté 
des turc'nos, ft iingnogan.

Il se détourna et joui par la fenêtre 
un regard sur la place «h» l’ILfttel-de- 

111e.
ta place était noire «le monde. Une 

tuile compacte, entièrement couipo- 
•vV de paysans, «le matelots, de pè- 
•-iietirs, l'encombrai!. Dans les rues 

.-’î vois ma ii tes. l’altluenee était égale. 
Et dans cette nier <1«» têtes énergiques 
H «le torses puissants, les soldats de 
l’escorte, rejotos contre les murs, en­
veloppés. étouffés en quelque sorte. 
,u* pouvaient bouger pour tenter nu
dégagement.

Quelques chevaux de hussards, 
plus ombrageux que les autres, s’agi­
taient. rendus nerveux par l’appro- 
cho de cette marée humaine.

1 u d’entre eux se cabra ft moitié. 
Bix mains vigoureuses le retinrent 
par 1«* mors et par les naseaux.

" Uct tons ta bête, mauvais soldat !” 
Interpella violemment un dos hommes 
au suroît de bure qui maintenaient 
l’animal.

Et lo 44 mauvais soldat.” «ni jeune 
conscrit encore tlnihle. dut faire re- 
citl»*r lniiimal jusqu’au mur de la 
mairie.

que voyant, la foule, plus exi­
geante. réclama la retraite de tous 
a*s chevaux, qui pouvaient causer des
accident#.

1/oftleier monta dans la salle oft se 
tenaient les délégués.

‘‘Que dois-je faire?” demanda-t-il 
ft Thlnrd.

Et Tlilard, enchanté de donner un 
or«lre ft des militaires, ravi d’ailleurs 
«nVon refit consulté seul, ft la barbe 
‘le Ktiiorton, répondit :

"N y a une cour assez spacieuse 
derrière l'édifice, qu’on y place une 
'’huitaine de cavaliers. Los autres 
peuvent aller faire uu tour en ville 
* Us lo désirent. J'octroie la même per­
mission aux grenadiers de la garde 
nationale. .

Et il conclut par une phrase que le 
pénèral Léchelle. qui s'illustrait en 
ce tnoniont-lft. en Vendée, n’eftt pas dé- 
^vouée, et dans laquelle on retrou­
vait l’écho des creusés harangues do 
ja Convention aux mauvais Jours où 
m populace envahissait ses séances 
et. tjut récemment encore, dans les 
TonMoiea journées du 31 mai et du 2 
jBln. \qul avalent vu la chute des Gi­
rondins :

Dn tu» petit pas si» figurer «•<* qu’il est 
possible «l’obtenir de dt'snrdivs dans 
une foule avec une poignée d'hommes 
determines sachant <••*. qn’*^ veulent 
«*t ee qu’ils doivent faire.

En 1SS3 ou ISA-I. un groupe d’ainia- 
Mcs libres-penseurs. A la tête des­
quels <«* trouvait M. Diémomenu, avait 
conçu l’Idée «•liarmante. le projet in­
génieux dViiipêclier l’érection «le la 
basllliiuo du Sacré-Coeur, en allant 
<*n brûler les écluifit u< h levs'. Dans l«*

( but d’liabitu«»r l**s Earlsiens A <•«* des- 
s«»in. qui portait la marque «l’ntie ci­
vilisation avancée, et <!«• recruter des 
«•staücrs pour ce coup «b» uiaîn. on «lè- 
eiiia d'organiser un grand meeting A 
I E tysée-M on î tn:i rtr*».

Il me semble «m’il y avait là h» 
cominoneeiiuMit «l’nue agitation dan­
gereuse «*t—qu’on m» nu» promu' pas 
pour un ( îascoii— j«» résolus d’.v cou­
per <»purt. Je disposais d’environ qua­
rante personnes apiuirtciiant. pour un 
quart, au monde du journalisme et. 
pour les 1 rois autres quarts, mi mon­
de <b*s travailleurs. Î1 fut résolu que 
les journalistes iraient sur l'estrade 
pour soutenir l’un d’entre eux char­
gé de porter la parole contre le pro­
jet de «lésaffeclatiou et que les ou­
vriers appelleraient leurs efforts.

11 fut convenu, en outre, que. si l'on 
ne supportait pas b* discours de no­
ire orateur, nous emnêeherlons tous 
les. autres de parler. Nos ouvriers fu­

rent divisés «Ml Irois équipes de il • v 
personnes, «pii devaient arriver de 
bonne heure an meeting pour occuper 
les coins «b» la salle, afin d’avoir 1<» 
dns nu mur «'t afin on’on tu» pfit pas 
les aborder par derrière.

Ils n\aient pour consigne. «Inns le 
cas d’une bagarre. île tâcher «b* s'em­
parer «les chapeaux «1«* leurs agres­
seurs et de les jeter au loin «laits la 
foule. ("était moi l’auteur «le cette 
tactique, «pie je livre pour rien A l'é­

tat-major «*t même aux puissances 
étrangères.

J’ai remarqué que 1«* premier mou­
vement «le l'homme A «pii on a «mlové 
son chapeau «*st de b* clier«*ber. sur­
tout quand <vt homme est de comli- 
tioi’i modeste «•! «pie ce chapeau, par 
conséquent, en dehors «b* son utilité 
prnthpu». représente pour lui une va­
leur qu’il tient A ne pas perdre. Dans 
ce dernier cas. l'homme décoiffé porte 
rapidement la main A sa tête, se re­
tourne «u s«* précipite, tête baissée, au 
milieu <1«* ses frères qu’il fcouseulo.

La chose se passa comme Je l’avais 
prévu et connue si j’en avais dressé 
lo programme. Notre orateur parla Je 
second, fut conspué et finit en décla­

rant «pie. puisqu’on ne voulait pas l'é­
couter. personne ne serait plus enten­
du.

Sur l’estrade, les Journalistes com­
mencèrent ft protester. Dans la salle. 
l«*s trois équipes d’ouvriers poussè­
rent «les clameurs féroces. Los assis­
tants venus Ift pour applaudir nos ad­
versaires essayèrent «b* s«* colleter 
avec mes hommes, et, aussitôt. les 
chapeaux de voler pnr-ilessus la bul­

le. leurs propriétaires «b» se précipiter
derrière eux. Au bout «l’une minute, 

la vaste salle «le l’Elysée-Moiitiqnrtre 
ressemblait ft un panier de grenoull-’ 
les. jusqu’il ce qifciifin une trombe 
humaine dévalât sur le boulevard Ro- 
elieehoimrt, entraînant avec elle des 
chapeaux écrasés de quoi remplir une 
charrette.

Jamais pïus depuis lors on ne se 
risqua A organiser des meetings pour 
obtenir l'incendie des échafaudages 
du Sacré-Coeur. Et ce résultat, dont 
l'importance «lof? être, après tout, com­
parée ft celle de In catastrophe qu’il 
a peut-être empêchée, avait été obte­
nu. on le volt, avec des éléments bien 
modestes.

On ne manqua pas. d’ailleurs, le 
lendemain, d’attribuer la chose aux 
jésuites, A leur or. ft leur puissance. 
En bien, dans ce cas-lô, les jésuites, 
c’était mol. et je n’a vais pas dépensé 
quinze centimes.

Aussi je souris dans mon coin quand 
je vois les cabotins du Journalisme 
attribuer le succès ou l’échec d’une 
manifestation, il’un meeting il l'effort 
de l’opinion. »i la levée de la popula­
tion. Je sais de quoi sont faites tou­
tes ces hlstolres-lft et Je ne les prends 
pins nu sérieux.

Cost pourquoi je regrette qu’on ne 
puisse pas filtrer la masse, rejeter le 
badaud et n'avoir plu» qua l’agltê

mêe, aux Dardanelles. A l'Egypte en­
fin ! Ear ce travail de géant, digne 
t un»' grande nation, la Russie sera 
l’épée «b* Damoclès toujours suspeu- 
duo au des-ns des convoitises «lotit 

i Orient est l’objet. •
Le point terminus «le ce canal sera 

Riga, sui- la mer Kuhiqtic, A l'embou­
chure <!«• la Dvina, rivière navigable 
jusqu'à un point tort éloigné de la 
•lier. Le lit de la Dvina sera employé 
pour la construction «lu canal jusqu'à 
J Mina bout g. Arrivé à <••• point, un ea- 
ii.ii aitltieiel sera nécessaire, r* con­
duira jusqu'à ia Eérésina affinent «lu 
Dnieper, lequel «*st le troisième neu­
ve «b* I Eunqu* pour l'importance. Le 
s«*ul travail considérable sera «b* «•reu­
ser } } canal pendant la distance rela­
tivement courte. 1”»*> milles. *|tii sé­
pare la Dvina de la Rérésina. Dans 
tout le reste «lu trajet. l.OOn milles **n 
tout, il suffira «b* compléter les di- 
lïieusioifs des cours d*«»au A «'elles «pii 
ont été données plus liant. Et la Rus­
sie étant largement pourvu»* de îleu- 
* •*< profou ls «*t immenses, il en ré­
suit»' «pu* «•«* projet, aux conséquences 
si formidables, sera «l’une exécution 
relativement facile.

Los coud liions topographiques sont 
pariiculièroiuou favorables : ainsi il 
ne faudra que doux écluses. une A 
eliaque «*xtrémltes. «plant au sol «les 
«•«mirées «pu* le canal traversera, il est 
d’un»* consistnnoi* exceptionnelle ; sa 
nature «»sl une sorte de terre glaise. 
«« une qualité supérieure si parfaite 
que les briques <*t l«*s autres maté­
riaux mVessain s pourront être fabri­
qués au fur «• t A mesure «l«*s progrès 
«ht travail, sur. pinee et avec la t-rte 
retiré»* par le ercusonn'iit.

On estime qu'il faudra cinq ans 
pour terminer b* travail «*t ouvrir le 
canal A la navigation. 11 revieintra A 
200 millions de roubles, soit environ 
1 r» ! millions «b* dollars.

Outre I«*s «leux p «rts terminus «lotir 
l'un sera Riga sur la m«»v Raltbpie. “t 
l’autre .Kbers«ui. sur la tn«»r N«>ir«\ en- 
\ iron utu* quinzaine «b* ports ser«»nt 
créés A l”mt«'rlcur. par*la simple trans­
formai fou d«» villes «pii sont pres«pi«* 
Isolées auietird’bui. \u point de vue 
pratique. ell«»s arriveront A avoir rim- 
porlatiee «les ports de tuer. «*ar le t»r«v 
|«*t comporte la construction «laiis cba- 
cnm» d’elles «b* bassins et «1«* «mais où 
l«*s vaisseaux les plus considérnbh's 
pourront s«‘ garer, se mettre A t’ancre, 
prendre «m décharger «l«*s «»arcai<«»ns 
sans entraver pour cela la circula­
tion «lans 1«* canal.

Les ingénieurs «pii ont fait les plans 
do «,«*tt«» rout«* d'eau «'ornittlabh* esti­
ment que 1«'< plus gros vaisseaux 
pourront ül«*r dans 1«* canal ^ix 
no«»«tds à riietire et se roiuln» ainsi «l«* 

In m«»r Noin» A la mer Unlthpu» on 
moins de sept jours.

L«*s affluents «lu DtPep«»r. «mi. pour 
Pi plupart, sont «les «ours «l’eau lar- 
g«*s <*t profonds p«»urr«»nt étn» utiMs«"s 
coin nie canaux «l’tilliuentati«m «b* la 
vole prhieipnle «»t par «*«* moyen enri­
chir une Immense étemlue «1«* t«*r*ttol- 
re encore aujourd’hui peu pr«»spère.

Ce qui intér«*ss«* le plus imniédiate- 
niont rAuiérlipie dans rexécution (le 
ce projet, est que ce canal ouvrira 
une route rapide et économique pour 
J«» transport «b*s blés <*t (*ét’éal«*s. ain­
si «pie des lié t roi os «le la Russie. Tolls 
«•es produits pourront ainsi atteindre 
la Baltique et la Méditerranée avec 
une économie et une facilité égales, 
et ainsi fournir l’Asie, l’Europe et. 
l’Afrique beaucoup plus rapidement 
et plus économiquement que ne pour­
ront le faire les Américains. Du res­
te ee canal doit traverser l«'s territoi­
res les plus riches on Pétrole.

La Russie est persuadée «pie la fa­
cilité des transports qui résultera, de 
ta création de ce canal, donnera un es­
sor considéra 1>1«» ft bien des Industries 
qui jusipi’A présent ne sont utilisées 
que pour l«*s besoins locaux. 11 n’y a 
aucun doute que ee sera pour elle une 
ère de progrès formidable qui s’ouvri­

ra, l«>rsqui* le monde entier leur sera 
accessible. On peut déjà s’en faire une 
Idée en considérant les chiffres de la 

population de quelques-unes des vil­
les qui seront des ports, une fols le 
canal terminé. Voici Ekatérinoslav, 
près «le Kherson, par exemple, qui a 
doublé sa population! et sa superficie 
en moins de vingt ans. Odessa avec 
ses 40.000 habitants et Lodz avec 
314,000 habitants. Ces villes ont aug­
menté avec une rapidité qui aurait 
été remarquée même aux Etats-Unis, 
le pays des rapides croissances. Riga 
a 282.000 habitants, et 11 est probable 
que le nombre en sera doublé en 
moins de dix ans. Kieff a *230,000 ha­
bitants ; toutes ces villes et une de­
mi-douzaine d’autres qui ne comptent 
pas moins de 100.000 habitants cha­
cune, Indiquent fort bien que ce sera 
eetto route, la plus grande qui so soit 
jamais vue.

Dans leurs efforts de bannît les pé­
troles américains des marché© rus­
ses, les producteurs russes ont tou­
jours usé de toute leur influence *ur 
lo Kouvcmement pour obtoalr lu ré­

duction des frais d«: transport, car iis 
se soin rendu compte que, par «*«.* 
moyen seul. Ils pouvaient combattre 
victorieusement l«* pétrole des raffi­
neries <h*s Etats-Unis. Le gouverne­
ment les a aidés dans ce but ft main­
tes reprises «m le prix est imunteimut 
de 1 1-1 cent seulement h? gallon.
. (.Munit A la marine russe, elle retirera 
un avantage Incommensurable et une 
efficacité non doutons# du nouveau 
canal. Actuellement sa Hotte est mal­
heureusement séparée en deux par­
t les. . .

La flotte de In mer Nolro\4?t confi­
née aux Dardanelles, et ne peut pas 
se joindre A une Hotte méditerranéen­
ne sans les traverser. Ave«* ce canal, 
un immense avantage est dévolu ft la 
Russie en «*as de guerre, en raison 
«les facilités qu’elle aura d’envoyer 
<h*s valss«»aux, «l«*s hommes «»t «les mu­
nitions sur 1«* théâtre «les combats.

D’un autre côté, si la Hotte de la 
nier Xoitv était nmnucée par un en­
nemi victorieux. i<* ennr.l serait son 
salut, puis à grande vitesse elle pour­
rait r«»joln«lrc» la Baltique en quelques 
jours «u reprendre l’olVouslvo sur les 
c«âtes «lu Nord, tandis «iu<* los Hut­
tes ennemies seraient encore dans, la 
Métlitcrrnnéo. Ajoutons A cela que la 
Russie a ptvsqm» complètement ter­
miné la construction «b* sou nouveau 
port «l’hiv«*r protégé contre les glaces 
sur la Rnltiqm*. n^surauî ainsi un 
abri permanent A son escadre du 
Nord. Il est certain «pi’aviM* les toni­
fications «If Riga. «*t !«• voisinage <1«* 
(Tonslnilt. la «•«**!«* russe de la mer 
Baltique est absolument imprenable.

. ... * .. .>vcrc^rt-.^rï,snrv«r.n/’rwn7*i

Exigea lo» Célèbres

Fréchette
TjOi?,!«i!!our« au monde.

TABACS 
En Tondre

SSlM.KU et LOCKWELL,

CHEMIN DF. FF P.

QUEBEC - CENTRAL
Il OR A111K D’A UT( >M N B tri D’ 111V ER

r V. r.T APlïKS U NIH. 3 OCTOBItK ISOi. 
1.; le? tr;an!» voynscront comme !»uit :

A 1.1. \NT AU SUP
ICX 1*1* 1''SS ?»our St-Franç»*-?, MC-cnnti^. S!i"r- 

hroolic, l'orthoel, N».*n-Y<rk «>t
tou« i-y ««ndroit.* «lu Sud. Laissa (.n»«'*," 0 

(rrnvcr«t*)g.’.tO |».:u., luisae U'v.s g.*»0 
o. •>»

ACCo.MMOPATIOX t»r,?*r I’oimco «*t Sh«*r-
hr**oh»-, luirs^ Un«*»»ce (îr:iv. r.»o) (» 'ICt j». ni., 
lni«re i.*-\'if 7.00 p. su.

.MIX'D! poor Sr-I'rroiço»:. Q trhoo (iru-
vurs-'ci T.ao ai. m.. I,c*vi» H.lü m. tu.

ALLANT AU NORD
!■ X!‘!M’S> do N» w-Vod:, lio«:on, Sliorbroolco, 

.'lécant’u-, St-l’r *ip;«»is« « t tom I»c «ndroits 
du.Smt. A mro h L*vi- n l.ïîO p.m., urnvo 
a Qu»*i>«*c (froven»’'} a i.’.’.o p.m.

•\ClOM'lül>A’I’b.iN do r..».PicoJct. ot Sh*r- 
t'foo'.e*. Arriva il l,«-vi« 7.1 •** u.•.»»•, arriva 
A «gipUnrc ItravjrJ'U.T.-O ii.t»».

\\ i X I 10 »l j St- Frai» •«»!*. Arrivç :l l/*viyO.I5 
!>•»»».. arriva u Quélx-c (K; ver»- il.êo p.m. 

« r.» i r, h eirnuUiiit tOUf 1* « mur», t** -
ehcexcept«’*. Lo irait» il’HCv-’OininfidatIon lai«- 
*nt»t Q ivhce Siimocii noir, 5n ri'otha "oulortp rit 
• .««’à i ' n*: Jonca m eontimnr.i i .ir si.c rdroolio 
l.ur.ilt muni..

Char* l*ii11iiizi.li a:ia 'ip'^à l'M' i «ansenan- 
/eliions uv Qii»*bos a Spriustivl i vin .Stmiîiroo ;o 
-<• ncordiiiii Sbururooku avec Ijî Puilinnn 
tlcotuio*‘nc i*«»ur Char» .»»»r«'tr.< 'iiroo-

rcionni «ur l'Ksorc?# do qtifucr a IJoiron.
l’n olticier «i*; Itoirme 11«* u : il «Jiiôbet t'i 

L -v:*. piuir inspeolor • îrollvrlo bn^n-e icatinô 
aPu.-l f on IroEs Jcr l.taP-l.’ni?.

iVir autre* information* Eadrc'»^ 11. M 
'•O'clciii;;, usent de lu Cue ot «lu Pi :net «lu 
Un*min <««• f. r Queboc Courrai, -CJ, rue St-Loui . 
.•il,'-.* «•, ou nulle* agents «le lu C<>ini*iisnii«a.

Fit A NK GUUNPV. J. 11. WA1,SIÎ
As'ut îrêneral. A^ont rca*

S oemoro :ü"S
rmrjxsjnustskjixrzrzs

.‘«A

L l C. SM i*«
■lir

A LL AIM
1808 — PKIIVICIO D’KTU — 1?Ü3

Ssrvlco <îo Montreal et Liverpool

. be pe ) ï>s
Liverpool. Vapeurs Montréal | Québec

2J Oct Trtt aSIav........ 1C Xo v. ! 12 N or,
oXor Lauiiextiav... 17 •* '17 “

Sorvlco do Montroal et Lornlro»

l?o Londres

E> Octo I ••

Stcamor»

Assykiax..........
Monte Viiikax..

l»e Montréal 
lo ou vit» lo

î» Xovombro 
13 **

Scrvlco do Montréal ot Glasgow

be làluütfow •Stvhiuera

21 Oct 
*•

Sa nuis: an* ••••••
(«llKCiiN ........

Do Monlréul 
lo ou von lo

8 X’ovcrnbro 
16 “

189S — SERVICE D’HIVER — 1S39

Sorvlco delà mnllo royale ontro St-Joan 
Halifax oc Liverpool

De] i
Liverpool j Vapeur»

. I»°
St-J cnn

Do
f II aiifax

19 Nov.
3 Déc.

21 -
Parisian*.............
Cauiouman .... 
Paribiav............

7 Déc
21 ••
Il Jnnv

8 Déc'»•) ■ •• mm •

1 Jnnv
Do Liverpool 0, l»ortland

Do
Liviïi pool Vapeur* De Portland

10 Nov
S Déo

15 -
2J •*

Numipun...........
La t l« KNTlAN* .... 
N CM.IM AS*............
Mongolian.......

26 Novembro
24 bécembro
31 •*
14 Jnnvior

rilLX DU PASSAU IC
t^nbtnew............................... ........ .62.60 on mon Dm»
IntenheiUnlrc................................................$35.00
r.ncrepout ...................— •—» .......... àbaa.<rtx

i«tf*Uilleu a«« roiotir» prix r«*duit'w

fcervloo do tilasgow. Lonaondorry ob 
New Yorlt

6Jo)|Ko\V.

M Oct

Steamer».

X KRItABK A • « 
{MoKQOLIAN

Do
New-York

28 Octobro 
Il Novembre

PRIX DU PASSAGE
Cabines....................................................... «4T 27
fèïSïSî""..........................*................ • .*$52.60
l.ittrmont.................................................. £ bae prif

Adî’DfileU de retour » orlx rédulu

<l»oi ULe« talon» ot ohnmnre* de repot son t 
part,, centrale du navire. L'éleôtHeUé o.c «,«- 
Idoje pour 1 éelatroxe, et let lampes août AU 
aiipoaitton dm pniaocers à toute houre delà 
nuit. Le* salle» ae uiusiqu» eteomnoro A fume* 
■ont »ur le pont de protmmaoe. L»s talon» ci 
•utrei on a m nro» sonreenuéfAu à la wup»«ir.

Pour plu» ample* iniomsetloo» «'sdrc^ier i
ALLANS. HAB.ACCb 

Amu.

CHEMIN DE FER
INTERCOLONIAL

WMneir./iaAa» •» '«w» »e«

Loot après LUNDI, lo 3 OC TOI* R E 1808, Ica trains partiront du Tormihns,
__  - rue St André, Jutéo Louise, Québec, et arriveront couv.no suit :

I DEPART DE QUEBEC
Lo et après Lundi, le 3 Octobre 189,S, t T.BO A- $3* — Express direct le Mardi «*t Jeudi, pour Kohervnl et Chicoutimi (avttf 

les trains quitteront ton - les jours (ditnatv j clmr parluir pour Unberval lu Mardi.)
ciie excepté) comme suit : T.iVh» Am ML — Express direct tous les jours, excepté le Dimanche, pour Rivière À

LEVIS—nct'AKT ! l‘i« m*. < irnmUMuru et le» •Stations sur los Basic* Luuruntidc*.
Express pour Si .lean, Hal lax i>* M—'M,,1U! ioc'11 ' t<,U9 ius 3yurs- lu Dimmicho, pour Saint-Rsy-

r.| IV nn A M ' 111011(1.

Express pour Montréal (Lundi ' " • *,a•—Lxprosa utrect .Samedi ftculetuent (avec char dortoir pour Llncoj.
excepte)--............. .................... 11.10 A.M. i »'"*') P ,ur et n.ieoaîtmi.

Expr<>s pour itivièie-du-Loup 2.Oft P.M.' ARRIVERA Q/JKBEO
Express pour Montreal..............  1 .'50 l'.M. & 30 Jt m X3.—M«J e locaL- de «St-Raymond tous lue jours, excepté lo Dimanche.
Accominitiation pour Riviere* L**10 —Express direct «lu Ciitconïimi et Kuimrval lo Luikîi, Mercredi ot

«lu L up c*l Uampt elton........ 7.H0 A.M. : Vendredi.
Ac ommoiiutioti |>our Rivière *uvi9 2>. ..5.— J*apress île ( Iran U.Mère ot <b‘R Stations sur les Basses-Laurcntidee

»• u- b*« jours excepte lu Samedi et. lu Dimmeli*.
CtLfO i»S.—Express direct do (ïramt’Mèrcet des Stations sut Ica Basses-Lao*

i:v%^no i„ m . * . ,,.i- « 4» : rentidcslo Samedi seulenfent.
Express de ^ * ** * ? “a'‘Mirr" V‘°tt'irR Ü“lIC iiVM"VmV* 0t S1,RW^

V ■ftVe- -'Vo * M V .r* i................. r’ ^ 1 f ««iinitosnii Lac Edounrdp.uir prendre lo lunch.
Express de Rivière dit* lïonp*** l’'o P M c L°B font ^ccordement a Chicoutimi avec lus bateaux h vapeur <3*
Accommodation ,!e Rivière «lïi ................ Saguenay •»•;. »■ J a sa» •»„ ve/.tp«. tir DidoUbac, Cacotina, ftliilhaio et Qnébso.

* Lo.ip (Mardi et Yen retii) il”» AM '‘,n V4^a5-'e mrcumiro iar voie ferruo ot bateaux ft vatieur, saur égal «m A inériqiie, à
Accomüiiiilm'ioii ,lo iiiv.è'c ,iti ’ ‘ " ' ,r»vcr«">i piiy^iiuo ii.c.inpj.r.vi.l.. d« forûts ot do iiiont.-pieH, «o rivière, et lie ko.,.

I oui» (Lundis Mer Te lu descendant le ninjeatiicux.Snguonnydo jour, et revenant à Québec, tocchantii toutes
|IMi,i.V M„,i;* 1 c 1 ’ r i\r\ \ \x ‘ L‘H ,,,B”nifi«piea elations d’eau «lu bas du lleuve, avec leur cuiitiuuiié délégants
"oi'ii.- u . ame.u»-................ 0.UU A ,'i. ûtels.

Accommodât ion «le Rivière «lu li
Loup et Uampbelton............. 11.20 A.M. .

• BUREAU DES BILLETS, ÏRIlelMnixctirHloa jpour (i!i*aiiiI*j!èiT Sitiuedi $1.50 |)r$» 
4 1, :uc 1 la'iioiisic, Québec. wflèrcehiHNt', ec lÿi seconde. Au-ilelft «le trois heures à GrnmPMèfc

Je Mimei i

du l.ouj........... ............................. t),00 P.M.

ARRIVE

f.**. ’ * V

CHEMIN DE FER

f RR Jet b do retour de première clanso au jirix 
i «i un aimpie parcoure «ie Quuhac à toutes l«?3sta-

los
Hiiivnnt. 

rue- 
prix

nom maux.
I.o chemin defer transportera les nouveaux

::X r f,;-;r JOHN ÜAILV.'AY
9 llo I- 'n lia.... lu I'»*

KAR.TAMED SAGUENAY.

.. ........................ . *-..v ........... ...........  ....... ..............UH nouveaux
Qno-)oc. Monfmormicy & (liarlovoix de buts ofiets do ménage Gratis. 1 * ttÜ

-------------- Avaiitngi.s spéciaux oliorts a ceux qui établis-n i .......- ■«*)«» v» u a
HORAIRE D'HIVER, ~ 1338-99 I fctIlt lu‘a u,ou,,na 0,1 *»*trus imbistrii.s.

>t% -------------- 1 . SERVICE S U B URB A1 N.—Des billot, do
G°1^VctoruÆ ]lî V A.P,ÎKS U *nl*nlt SL*n,*'t Vc?,,«iti8 aux prix réduits ordinaires

m - • '*• "“«l't ivs mois ,V6tv. ...... . droit trc.soorî

C o ù; TJ l M , ;V4 V* v

*i. V*0 >

luvnuii; i . - ----- » .............. . 'iiwii «%«i iransoorc
QUEDEC ET STC AN’N’E "v ménage et des provisions pour

J. A .SEMAINE : ia consommation journalière
D^n.ds On^heo Arr. l\ Ft«-Anno ! Un pent «o procurer de

® 50 A.M. I» 00 A. M. R. M, STOCKING, vis­
----------- °-51'1- i Chnu-iiu I<r.mi..llBOl nu baronu .1» Pacili..,10t

D(?p. deStf-Anne Arr.\ Qu^tjoa j « J. rue Ruade.
4 '* ^ 'L su‘*gofi et lits dans Jo., chars palais ob

■^ h v X/ ï'iv>7
• 4'k . A:-;.;'7

c-,4 \ ht.|mu \ ihidin pour , c -- i i , f.i /
krp’ fÿtf//
des billot, dop/mago chez n^ts'» \ j•

Lli OLM A.N cm: ! V * *’ ' y
j................... i iiw,L..A A ^II/’t. do (piôbcc 

7 65 A. M.
2 fOl». M.

5 30 1*. M.

Arr^T\r9 j ALKX* HARDY,
!» 00 A. M. 
3 IUP. Aî.
(i <or.M.

Dép. «lo S’tr-Anno 
•r> 30 A. M.

11 40 A. M. 
<U0i\ M.

/tr.h Qiidoec 
7 OU A. Al.
12 f>U I‘. M.
6 10 P. AI.

F.NT11E QUEBEC ET ST • JOACHIM
D«-p. do Québec Arr. St-.To i Viiu.

à Mil'. M. (Lo Mardi ot Sntuoifi) c 40 P. M.

D«;r> de St-.Toachim A rr. A Quobo*;
11 25 A.M. (Mardi foulemcnt) 12 60 P.M. 
î 00 A. Al. (samedi nculumont) 8 26 A. .«J.

Lo Fret pour Beaupré ot St-Joaohim seront 
reçu? a la Station do Québec les .Mardis ot mi- 
inodis seulement.

Pour toutes uutres informuliouï.s'ndroner aj 
sunnicndnnt.

W. U. UILS5LLL, II.J. BKKMKR
turintondunt. Préndoat

K. A. UVA.NS, Anont Général.
4 octobre 18J5—

Agent Gén. F. ot P. 
Québec, ! Octobre 18J*.

COTtrTCSIJG «R !

J. G. SCOTT, j i’. y v ,

•Secrétaire et Gérant, ' ■!• /' ° n__ 'H-xisfr, \
. . ÿ;.-' •*-•'• !i b \ . •

0000 0000

Par l’Honorable Th. Chapais

DN BEAD VOLUME DE 340 PAGES
FORMAT IN-OCTAVO

Compagnie de Savigation Richflieu et Ontario
QUEBEC ET MONTREAL

Lo et après lo lor Novembre lo départ do 
Québec pour Montreal sera 4 heures P. M. au 
lieu do 6.3U hrr.

En vente a nos Burecoix,

L. J. I>EMEtlS *t FKEKC, EDITEURS.
30,-rue-de la Faïiriquo, Quéüea

DIVISION DU SAGUENAY
IiO dernier bateau do Québec pour Chicoutimi 

et los ports inlonuédluiro», partita lo 16 .N'ovom- 
bro, h S hr# A.M.

o , . L H. M Y HAND,
Snov. 2.898. Agon».

CURE YOURSELF
Use fiig 44 (or ull uutiny 

ural dlschargL*«, ar/J any
....... infiammnilon, irrltatior.,

[rr*T«oi* coot«dom, or ulcemtion o( mu. 
r.»4theEvan8ûhes!MlCo. cotis membranes. Pâli». 

ciHSDiian.o.CWM les» and not astrtnKcnl 
ü. s. a. jMF or polBottpnff.

iHJHESIn 1 U» 6 <UJS.’ 
(learmote«l nos to atrtatar*.

BIiABTO D£ flOCICIKIPTKOIV ' " *

U J. DEMERS & FRERE,
QUIBBO. .. .»

Viuült* nous envoyerétu vofumê éê

DISCOURS ET CONFERENCES, par'VKonorûM*TK. Chapais.
Gi Mi, impairments jXuM*oin$+oinM9M^pour,'frai§

Ulrcstar aol ©U.reuuvfli SCf*a6t5r#c^;

SCTtartïe extrawimm
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AVIS IMPORTANT
• L X ABONNES RETARDATAIRES

Il nous arrive de leuii>s fl autre des 
ietires de nos abonnés «jui nous de­
mandent si nous a vous reçu les sous­
criptions qu’ils uous eut envoyées 
connue prix de leur abonueineat. On 
comprend qu’il uous est impossible de 
lépondre il toutes ees lettres et d’ex­
pédier uu reçu A chaque ubouné, cur 
nous nous exposerions par lü à nue 
perte considéra b le de temps et ft des 
dépenses assez élevées.

l'our satisfaire tous nos abonnés et 
Jcur dire que nous avons reçu leur 
argent, uous changeons la date de 
^expiration de l’abounenienc sur la 
bande qui se trouve sur notre journal 
aussitôt que nous avons reçu leurs
souscriptions.

Que uos abonnés veuillent bien jeter 
un coup d’oeil sur l’adresse de leur 
Journal, et ils se convaincront que 
nous accusons réception do leur envoi 
sur choque adresse.

L’administration fin 
L _ COURRIER DU CANADA.

30, me de la Fabrique.
Québec.

Affaire Langluis 
Affaire Baie des Chaleurs

SO.UUO
100,000

$203,000

Lord et
Lady Aberdeen

Adresse d’adiou
IMPOSANTE DEMONSTRATION A 

L’ilOTEL Üo VILLE

QUEBEC

SAMEDI, 12 NOVEMBRE 1S9S

Un état de comptes
M, Pacauti et ses amis

En réponse f; un article de la “ Mi­
nerve.” M. l’aeauil a publié dans U» 
** Seieil ' uu plaidoyer ** pru «iuiuo ”

Cette liste est déjft' fort présenta­
ble, et nous sommes convaincu qu'elle 
ne contient pas tout.

Les chefs libéraux ne pouvaient 
ignorer tout coin. La barrière de péa 
go était un fuit notoire A Québec et 
dans la province.

l’our en revenir ft Induire «le la Une foule de citoyens éminents, 
Baie des Chaleurs, .M. racatnl es-j hommes et feiuines se pressaient, hier 

saie île donner le change quand il >0*r. dans la salle «lu conseil, fi 1 In-»- 
,VHt • b’1 de ville, pour dire adieu fi lord et

* lad y Aberdeen.
” M. J'aeaml n’était ni ministre, ni Le réception a eu lieu A î) heures, 
député. C'était un simple particu-) Tous les membres du conseil étaient 

lier qui avait le droit comme les au- présents ci parmi les assistants nous 
très citoyens «le p rem Ire des intérêts avons remarqués: Sa liraudeur .Mgr 
dans une compagnie d»* chemin de ; Régin et Mgr .Ma roi s. U lord-évêque 
fer. Il a l'ail partie d’une fouie de «U* Québec. ie lient.-gouverneur Jette, 
compagnies «lu même genre : Far ex- le lient.gouverneur Daly, de la Nou- 
« 'tuple, u’a-t-il pas été l’un «les pre* velle-K«*osse, sir Wilfrid «* t lady Lau­
nders directeurs «le la compagnie «les tier, sir I*. et lady Pelletier, sir !.. N. 
tramways électriques. «i«* la «•ouipa- ,-t lady Pasault. sir James et Jady Le­
gale d * l'Exposition, etc. I Yuirqiun1 moine : tous l«*s membres du conseil 
aurait-il refusé «!»• joindre le syndicat dé ville de Québec, les honorables 
<\;oper «pii à cette époque voulait cil* j juges Roui hier. Langeiler, Biunohet, 
t reprendre «le relever cette compa-« Andrews. Caron, (’iiameau. Paiict 
giiio «le elieiniu «le fer qui était t«mte .Angers. les honorables MM. Tarte, 
démantibulée, au grand tlésespoir de Fieltilng. I'obeli. Pii/.pal rirk. Mar- 
Putte la i)opu!:ition intéressée.” j ehaiKt, Dutly. Deeiiéne. 'l’urgeon,
.... . , - . , . .. Shebyn. i*. Cartuuiu, T. P. Pelletier,
M. I aeaiul « oidu.al 1« s uoim s. I conseiller législatif. R. Turtu»r. II. NV.

na pas pris d intérêts «laits le syndi- j pj.j(.,, . ),.s orateurs Evanturel «i’Onta-
eat Cooper, il s’est borné ft empocher rio « t Tessl«*r. de Québec, tes révds

MM. (iriftitli. Tait. Lowe «»t Scott, 
MM. b's députés (-aiToll. Carbrav. 
Roy. RoMtaille. Houiïnrd. N. (îarneau.

LA MILICE .
Maîor général lord Seymour, coin-

1 T,Lord Aberdeen et lady Laurier. Son annales déjil si bleu remplies de votre ne tetnme ne s’est autant prodiguée 
Jionneur le Maire et lady Aberdeen, famille. Car vous appartenez A une «lue vous dans rnccomnlissement de 
Le génénu seymonr et lady Majorlo race de qui l’on peut dire avec le inê- ses devoirs sociaux.Nulle île «’est 

*cu,liÿnt ensuite sir NVil- me poète peignant les scènes de la vie plus rapprochée du peuple, et ne s’est

.................... présen-.
qul^ sult**'^** ^ fninçttis 1 adresse. That make? lier lev’ll ut homo, rever’d «b*

Ans débiteurs de feu Isidore Straw 
de Bruxelles 9

- mP^0NNK8 ‘,ul ont 616 c« ro’aticn* 
Jours quelque mlssloii de charité a di™lru'ZR!;Mtr!ia'’ <loli'«' 
remplir. *r, ,,aru Tins lo ™ufrairo do la “Pour.

Maintenant, Excellence, l’heure est cut™, '° ,llî? con"lUril4|W
JUB0 ■u«»P,fent, «. rno <uA ous emportez avec vous nos meil-

3nor—îôjEO

.1,.,. , I . . ... . . ,IU IMl'U «I 11 «lit IKMIS \ «lin
,n. 1 u'i 1 Royaume-Uni ; prions de porter l'hommage de notre

r,! y,!,îl.;V>l!^,lr1n,osT: *°y alité A l’Angleterre, et dans les 
... * . . . *inud-Croix dt* 1 Ordre nins miKniu <1.» Pi«'!tnnh*i» un !<•

xotkimiami! du ouksecNous ne saurions oublier ni les nom- 
%_____ _ ____ _________ __ .........  ..... br«»ux témoignages de votre amitié,

.................., , ■ ------ plus liants côiisôÏÏs île i’Em’iili-eV où’lü V1 U‘s, ««rf-nliloa relations que votre
digue «le St-Miehel et de Canada comptera sur vous comme sur Largo hospitalité nous a taut de fois j Tj „r£ch.o?^ hlîI PHEMIEH DEOEMBRR

C^rTu, V!'-" Couv,"'uom'- run do SOS iiiolllours sails. Et Dondant P««eurfeH. I bÜSit -ï|vm “ Economi<> M.S?ÎC« nual du ( anada. Inu«» vous «tmitm-ov. nu intn .b» non- Pouvons-nous espérer que vous re-! e!n„ ',n°* un Dividondo d»
veaux

ÿluo.quu de son capital. Ou, pour «“*trc; 
plus exact, i! a extorqué n- M. Anns-j 
tnmg, A titre «I entremetteur politl- 
«jur. pour paver son intlueiiee politi­
que. .SIOUI),UOl) auxquels il n’*ivsilt» ni:iii«Iiiikt îles troupes Impériales
aucun droit, « î qu’il n’avait pas îégi-, canada.

J.r jjiajor J-’oflescuc. 
camp.

au

Excellence.
Depuis le Jour où Champlain, après în,s- Excellence, ainsi que Lady

avoir fondé cette colonie, partit «b*1 Al,L‘nloon- dans toute 1 Immense 
Québec en ItîOîl pour aller rendit» v,,ll<Ve l,u Saint-Laurent, sur les bords 
compte A son Roi de sa mission, bien ,l(‘ ,,os lacs et dans la prairie

«les fois les habitants de cette ville se horizons sans bornes 
sont trouvés réunis pour «lire adieu «»t ..v ....... Fous le clnmiuo,
souhaiter bon voyage aux chefs civils ■*-VOUS on parlera lonKtemw 
ou militaires que l’autorité souverat- • • *
1Je avait envoyés ici pour exercer le
commandement suprême. . . , , . . .. ,

L’histoire a souvent enregistré les m V ». Ü\ l¥tUre de..COtl? aill0SSÜ' 
détails de ees scènes «le départ qui ^ goiner-
eniprimtalcnt fl la rudesse de ees 11 - U 1 aclrosse, tandis
bunps. aux péripéties nmiivemenlécs | "" ‘ qîb^bu «me 11 y U“
<*t parfois dramatiques d’une époque |i at,111UC 1 uuquet.
primitive, un caractère touchant A 
cause * 
le 
«!«'

CiUkjo (i'Kconoraio paicrm à
ajouterez au loin de non- Rouvons-nous espérer que vous re-1 cinq par conîa!,0')1110' un D,vl<,OMo « 

lieitrons A votre couronne, viendrez quelque Jour vlfdter vos bons .)0ur k . ",®ur ïo routant uu capital rom
amis du Canada, et présider quelque CI, : - x mo\» expirant lo 30 Norcinbrolprc
grandi» réunion du Conseil Natloual * ‘ ' ««rorùrp.

L C. MAKOOUX,
8eo rc t ui ro- Tréjoritr,

«les Femmes.
«'•rit nlafsi» è Dieu d’oxnucer c»M «»s- 

poir, et les voeux que nous formons 
pour votre bonheur, pour celui «i«» Son 
Excellence le comte d'Aberdeen, et 
pour l’avenir de votre intéressante fa­
mille.

JEANNETTE CASAT!LT.
Frêsldeiite.

ADELINE ROUTIII ER.
Secrétaire.

* a *

Icrt romorrant son adresse a îaay

t’û ©et—

timennmt gagn «*s. Mais il n a Ja­
mais été îimmbre du syiuîbat « ’oo j m r 
et n’a agi que comme '* toil-keept'r.”

i dans cette alfa i c

......  ■ • iifim ii.iiii prpnv«:ii' nn topm \ iininTiTV leuien.im sim aure»fte a mnyanse «î(»s liens «pi’a va ic»nt eréés entre ; ’ --L IL LOLI AI LUI LIA j Aberdeen, laily Casault lui présenta
e supérieur et ses suDordonm's tant1 c fut au lnilieu aivlnnntloiis ; 1111 »uperbo bouquet,
le dangers bravés, tant «le misères , .‘tlfT: , ai « tamaxioiis , ^
s.mfferms «»n commun, tant «le luttes iOOI^o levVmm^ré^ A jt l‘ UM^Ü.NSE DE LADÏ ABERDEEN
teroiques soutenues «»t tant de Iriom- u .V- ! 'M'enuii.
»!»«*« n.ii* <.m- ••..miim.f/... ' R donna a tous 1 assurance que î/i- Jiaiiaute ni ennifesse renomoit en

son ante-île- J h
plies par eux nanportés ensemble et ' Maciarue in comtesse repoutfit eu

major générai llultou. eoiuiLiun-
ilam de la milice caiiatlieniie : son
ai«le-«ie-i amp, b • capitaine i * * • 11 ; 1«* col

i M. Pncarnl Ufd:uv qu il ,i.m-(L-oamp .lu
I verneur Dalv, «t«* la Nou\elle-Ecosse

qui uous purstit Leaucui. l-lus ü.ims- :i r.>yal.,«iueut l>:»rta«c av.-r >»•-, îiiu.s. 1(. iol. siKiqiani, A. 1 >. «!.. clu U.;ut.- | R;1 nt0 (lo j„ ii'.' ,ramros
sé aux «‘lii'l^ lilïéraux «]U‘à la \ «es-'e • Non.- lui reniions ce ténu» un i. ••. R‘g»*uv* 'M 
conservatrice. ia suhvt ntionné bien des gens qui. «*omn:aiid

l.e directeur du ** .Soleil’’ y réeapitu-j puis, lui ont tourné b* «los. Li. su:- 
le ses étals «)«* s«t\ i*-e depuis ls»‘s jiis- • v;;ni son i»xi*ression. peu lan; h > an-

i)

&
•Idoni ep.acun avait géiiéreuseinent pris .dlli «‘xpnmo des sentiments si ' frningiis. Quoique très émue, sa ré- !
» sa part sans èompter. ho,,s1 si ^n6lvnx* ,,:isr*s *"v "UG ! Puiwe fut un bijou. |

/ » \ % a . . tri amie luj sorn oom* latlv lOIli* rtêiiii|i*i|iîi IqiIv • . t . •• ••. rt.r v uiuirprondrciB vm*• Qbiatid la lortune <!<» lu guorn» «Mit nou,. \u\ uu .,vs«»r nnVionx 1 « . g -*1 ‘V *, ,.1, 1,lü;' ! ttio,9 foote^P^dicr. Kt ttun»no.it.i»a^cor.ii:liu!
' ! changé notre ull.'-u» m«»e «»t «m.* r’ou. . « - - V J V snult et les membres de 1 Association prcoJon.erhautemont supérieur# 4 -

UM ""III •mI'rV11 . . 1 , et un souvenir lunpprccbible de la bon- pour les bons m.iilmiis «•«mieinis «huis : .......... .. 1 • ■ •• 11 Pt '• vrit dans notre histoire l’èro bieiifai- „n vnlnnié. ,h> b, -énôrncim m î mircsse. ° 4 «'ÜIlUllUh l,al,f5 i.»:d do'o

Sr«iî.üiïVu.&»‘-,,ir'*•»'>

M.»nn poBüiblea i.ouï ,n Ul ,'3, 
tamé. il rcc°utrorla
iruirc ü retfc loi iî„ « Vx°f "Jas; 
uneluuieirnive ri, Px*,0««,r4
U-iuireque m 1 * n,,e ^putpré- n.l l«,e;,r d,,,„.;.,kV,oit ifieii- 
remf«i«# ruuv‘_',Ub 1 »»n®ur 
ItAClCOT.qu t!* '•? J«K- i». 
<m« «i*liertei it üi rLÏt,npl*dl 
cornue,toutes le* miTiadU-V,^nfc 
v «na être cuério. cil “L>,vd,a*
fV1,1 dlU.,l“,efli««,cité ineonTonîî 
t i• • A11 «>i von-ondoi tnuluilni ri.riiMlcfp.-iriio, Je,
Il « # <111 Can linn ct«io« h tnt s-U ni»
l«o.r venir M,leS|.r..our^r |C i, !

1 cf. quoie 11 r- moyena no
ttïl'J"».!*,««tropn»nûrHe;i,v,S

■ ne volonté, de la générosité 
vinrent i*iio«splt:ilito «1«* la ])optilatlou

qu'à nus jours, il attirme qu'il y a 
vingt ans. lorsqu'il pratiqiinii c«uuin«* 
avocat, à Aillmbaska. il faisait six à 
F“pt mille piastres par auuée, qu’il a

nées, *,1 ** a laissé pleuvoir sur lui 
coup*:, a lin île les déîtmruer de 
ai»'is. '*

11 paraît fatigué de n» rôb-. «•*.

, 1 .. .1 «.•ikiiii . ....... . ......................................  1 JOMMiamo ue m iiopuianou ue
1 ir,""""; «ms»“11 1»*»»- <apitai.- «m c .nmia.
• «‘«mitnandaiit «le la cit.uitin. 11. ( bamplain. ,v % ,

Smith. A. 11. lr.-col. lvll. tur, 11.-; c.U onre st-s SIUCITOS roiuori-icmoii0,1. I':ii-l.. it. .' A., i•!- -I• : f'ûl" v"m,.n.‘ rtviran^’oM! ."«r
'."•me liaiaillou, lt.-col. Luintui«*1, du q.-part ils «‘inportaient «les adieux re- ‘/.J ’.-nm V(/A.11., * C!V.

.!«• Patiiilloit. le major i»cus.» 1, • . connaissants «•« «i«»s n»gr«»ts. (Vest . V . Lins la ' dl‘‘Lji«d»ee. Ils o

lait des ..aerilices pécuniaires eimrmes ; iqngratiltule «!e certains per-j,|U qt. t »;i t a illtui : les capitaine

Pc butai t
>1 A., ie m:tj«*r Ruulaii-«‘r. R. ' • i’’

{major Imial». R. U. A., «api. Remyon. 
I R. \\ A. * les majers Evanturel. Tal­
ipot, cl Demson; l'adjudant Oiiellet.

.Ma 1-

«ju’lls avaient laissé un«» part «l’eiix- 
eiônms «lans raeenmpüsscincnt parmi

et de
«le la I (’«•pendant, les remerciements étaient 

• plutôt dûs A l’énergie «les dames de 
iements l’associa flou qu’a elle-niOnie. Aussi, 

ui i jamais elle 11e pourra oublier ees da- 
lui- mes qui ont été si généreuses et si 
ont lionnes pour elle, et qui la traitaient 

goûié la vie «le famille alors, et ce fut »*n enfant gAté. Si j’étais habituée, 
un «les plus agréables moments qu’ils (lit-elle, A la langue française, je vous 
«/Lit passés dans <•«* pays. Durant leur parlerais plus longtemps; mais tout

con- 
coni-

« vii.en ««iuin rr.nè.l. F.leur «flic» itê V1 
ra «lo oe «I u o, »ior rn ci n 11 iron r e u 111 on : e unWoyi* 
ns lour «-« rîcufion. Voimtoui qui ï. fi?«iiina lour 

«uchoiqu
(•dlli, Oi .......
•eicnrrlu L'romuura^e.cMoz
,a'.lh. Onielos r.rocuro cn i’H.lrcManti i»Sïi

No.^ô« rue St-Jossoli» Üucuqû-

1S1 :•>. 
d UC

dans !«•< élection' générales di 
et que ses amis 1 «*nt fur« é aloi 
copier l.i position «io proumotaire «Ses 
Trois-Rivières, «pii rapportait 
pour qu’il pût si» refaire «i** ees sa« .1 
lices, il rappelle etisuiu* «pi’il fut «i« >- 
1 i 1 lié* pai 1« goiivernetnetit Ubaideaii, 
qu'il vint prendre la direction de 
•* l'Electeur.*’ a «juélec, «•*«. v ira versa J 
Ulie «hs époques l«*s plus tiéUibles rl-J. * 
bu vie. qu’il « m traduit eu cour cri- 
îiiiuelle pour un article écrit pai M.

s«iiina-i\s. L«* fait es 
a fié pour le parti 
émissaire.

« >ü '•( ut qu’il en 
i«'t.*. «1 «•’« s* là le cû 
art i«*Ie.

«pu
1 ii

M. !’a«*au 
1 un i»‘»i

! te. Evanturel. «’huilier, les licuieuaius ; 
. t’.emlron et Brochu, tous du bc t*aHU»l- ! 

i ion :

nous «les devoirs «»t «les ivsponsablli- , ; V 1 * r E *,IM& 1 1»* •lés «lu cl,e f «h* ci nu’ils a va hmt ; , r :l Q1,r‘ÎH’«’ d leur tut aussi clcn- ce que j«» vuiw demaiule, c’est «lo
su gagn*»r lVstiniM m la n'«M.nnaissnn- J’11 ,lvi;V- l,*s t‘ll!‘‘,s !lMn,T Io(,UVI,(‘ (Hh‘ nous avons (

.,' s / >* 'ecclésiastiques <*t autres, et «î«* coopé- • (Quoique je laisse lo Canada, il

par-«lessi 
p« j r a u 1 « à

la 
. n

L'EX-DEPUi r*» 
j. Lt

\iii«»ur«i'liui.
est

l»ert La nu*, eapt. Lalib«Tic. \mi\. »;• ? int „i t ion de la f«»i et du 
chain*, «’a P R L. impies-*.-, eu P«. «• jps vastes solitudes «iu N«

BLANCHARD
1 lie «api. major ueuson.

I ’ i i /. • 
Langeiler,

Murlc-r, yu'il livra au, laiaille u,rri- BOX ELECTION ANNl’I.KE, MAIS

ble à M. Amy»»l, dans le couué «te 
Belleeiaisse. ciihn «pi il ««minima puis- 

su lu me ni à l’aiiv in«»nt«'i M. M*-ici**i
au pouvoir en IM”).

M. Eacaud arrive ensuite au regime 
Mercier cl à la célèbre aiiaiiv «h-s 
ÿlUU.UUO de la Baie «les Chaleurs. i» i 
nous lui laissons la puroh* :
“Au pouvoir, M. .lien 1er donna «!«•< 

le début mie preuve «h s«)n grand 
Coeur et de s*m graml s«ms tioluapie.

JL N 'EST l/AS DEQi ALI FIE

Jugement en revision

révision a rendu jugement uans »a 
cause pl'Evanste 1 arrière contre 
Etienne Blanchard ex-dépiué de Ver- 
chères.

Boa honorables juge (îill, Tasclie- 
i reuu et O .imet et.m nt sur lo mine. 

C’est l«î juge Tasclioreiiu qui a 
il décida d’accor«h.*r a ” L l^leeP'ur 1 prononce le jugcuiOaL do la 
tout le patronage dont sou gouverne- ! ( n\ a d’abord \ îüo certains iuci-
aieut pouvait disposer, lui ’’ l'aine de:.ta :

eu avait été exclue par« «* «pie M. ^ io. Le défendeur a-t-il eu le droit 
Ueuugraml persistait a ne pas niiilou * t',L, bt. jdamdro île l’insuJlisanco nés 
entrer «lans Je mouvemeni naiiuii.i (j^tails qu’on lui a donnés pour se 
d’alors. „ défendre. Comine en première ins-
“De 3SS(î à lMrj, “ L’El«M*u*ur «•?.«•--< ^ajlcCj lo tribunal opine que non. 

enta des travaux d’impriimîrie pour ; 4 .. ..
le gouvernement provincial pour en- *Jo. Le dcloadcur pourvoit-il, tn 
viron S7ô,uou par au née. Bien «pie «-es dehors am* details, mtiuc 1 .unie

...................E’K- ! candidat eu cause, Archambault, qui
uü présenta contre lai ? Aon, eon-

I teuyon « \ h 
* <• *

Mc.-daau»s Casault. IMauehet. 
p:iirh*k. l»o‘‘eil. R«»uliner.
! liaineau, Tarie. Marcbami. Deeiie- 
m-t Pt-lleller. Lvuuturel. t«
I• r:iy. R««Pdaille, Laviry. «
• \\ itil«*. Bcny«»n. Senti, 
elianlson. Tanguay. VIii«m»iiI. Cantin. 
T’ureot. Cook et mus les «lames «les 
é«*Ue\Tns.

Hier matin, à Montréal, la cour de j Nloll>p ur {; Mme Joly «h
M. et Mim

Majesté la Reine est un honneur et. un j 
onvcau-M«ni- dont’on peut ètr«» lier: mais

génh» «lans

n» assistants fl 
«lans l’ordre

lord et 
suivant.

lady

i«-r. « ar- 
i;. Roy. 

1 uniei*. Rt-

l.uti in ère. 
La franco ; M. 
Mme A. l’a-

.1 C. L. 
m Mme Pelage. M. «d 
r, ni. Mm** <»- l’eiletior. M. et Mme 

immitv Dr «*1 Mme Martes. Pr «*t

comtesse Al»er- 
ipl>laudlcs.

LA RECEPTION
.... ... lw,m .... iiit-clossus «n. tout 11 conslilùro coinuio j .............................. . «prû* lus muarquos
i’f■ U-'*» "" ct A'""" "" ,l:lll:v -vI"•»■'.M. 10 Maire l>K-;

ost .lovonu' ni Vraiid ai-liro .lont los «l«sn_ rnmUjfi «lifon u'n l'rssô «lo l«ui- «'‘‘J •> ' ■*
racines puiss.*int«»s ont envahi le sol,; 1,1111 ,iniKLS*
«‘t dont les branches projettent l.*ur ■ L°r(1. AIhmmUumi parla ensuite |-istr iture et le» eitovens
ond>r«» bienfaisante sur un Immense français. Apres avoir remercie lo mai-• ^ ‘ * .
pays. Le rêve du marin Snintongeois R dit qu’il voudrait pouvoir expri- | -/1

sYst réalisé : nous avons ouvert le '»“*»• t«ms h*s sentiments «pii l’agitent. | ^1/1»^..». i-n
chemin «h» la Chine à travers h* coati- dans la b«»l!o langue fran<;ais«\ «»t | Y/adresse des citoyens qui était «le 
lient. Après bien des vicissitudes, la d’une manière digne «le l'assemblée, j toute beauté et «pii a fait l'admiration 
Xoiivolh»-France est «h*venu«» le Cann- “Mais, «lit-il. vous serez indulgents «*t i «les assistants avait été euluiiiiuée 
«la. et les tiers eombattnnts d'autre- Vnus m’aeoorder<»z un peu de cette j par M. Doughty, secrétaire de l’hon. 
lois sont les frères «*t les émules bonté que vous nous avez toujours Al. Duffy.

Celle de la société St-André avait 
été enluminée par Aille Frost, «le la

nos cités et «ic nos villes gramlissan- he serait pas présente lors de mon dis- i troupe Frost. Celle «les «lames

N n'v- 1 Alc m.,;l.,,ou''os Conditions.
" 'KliiMi ’ 1 Facilites do remboursement.

Pas cio Commission a payor.
Af.JD.lTS «lo crcitaeos liypothtioalro”’ 

Achats cio debentures.
Avances aur routes sotgnourlalo».

autorités civiques, le clergé, la 111a-

.........S’AUltESSEIt..........

Crédit Foncier F.-C.
«•J, Cute Lamontagne, Quebec

A
d’aujourd’hui. j prodiguée.
De nos campagnes ensoleillées, de esperé « pi*k Lady Aberdeen ;

Kituétf à P A n-i *ar lien, com­ic i«i u ont « oronev. a uq 
mille •««• la s t •* î i < * n *iti riicniiq

TERRE
dames a\ait ôo^for et «lu Sfiult AÎonr tuorcncy, «.•onicnant Ht 

ML SS. Frail- Î^Lirrnnw, avec hoiir.o^ bAtiu/Js et une «ucreritj
; ».*•• r>hi«i< ur-* iiiillicrd <t «.'râbles.

contrats avaient été «ontmues ;i 
lecteur” à «les prix moins éh'vés «pie 
ceux payés par l«*s g«)iiv«*nii*un*uts 
précédeuts. les |)i,«»tits* n eu étaient 
pas moins d'«,nvir«>u Si*».u,,n P*tr an-

“C’était connu «le tout h» parti «*i 
personne no erlthiuait. par«*«* «pie tout 
le monde savait ’«pie «*«*s prolits 
Otaient en g ramie pmporthm «»mployés 
ft l’nigauisat’orn «lu parti.

•'Vint la crise «le ls'U. (juatn* mois 
seulement ajuvs «voir t«m*Tié 
(100. dans une spécula lion p«*r*ouncllc.

Urine encore le iribumit. Et ce même 
privilège a clé refuse avec raison au 
demandeur.

An-aml. l’nveeat Drouin. AI. «*t Aime («st resté h* même. <*t aui«>ur«l’hui o«nn- 
E.Taseliereau.Dr et Aime R«)Uss« au.sr nio autrefois. î«*s habitants «1«» Quél»oe 
M Mme Ls Pemi*rs. Al. **t Aime Bel- savent reconnaître les services r«»n- 
iingsley. Al. et Mme T. J. Lnmonta- dus.
gue. AI. «*i Mine J. V. «ireg«»ry. I*. N. vu hmdemain «les tf»1es magnili«jues 
Abirency. «î. l’elhtrive, E. Roberson, (JUj (ilJ^ iaai#(|ué l'inauguration «lu m«>- 
AI. A. ITameau. I - N. Herlinguel, AL nlîmoni érigé au fom!at«'ur «h* leur 
Tidbaudeau. M. et Aime 1^. Brunet, les imbitants «I*» Québee. touchés
Dr et Melle Lartic. J. B. (îautliier. Al. ju<;nii’î»•! <'o«*ur par l’hoinmag*» spon-

Jiigeant la cause au mérite ie tri­
bunal opine que ie témoignage «i’Ai­
mé Langlois montre qu’il 
mis 
une 
elle- 
Cdttü

Le pélitionnaiie ne s’ost pas borné 
fi ajourner sa cause, après ces admis-

ei Aime NV. K«»y. AL U. !’• Nall«»e. «»• iané, élmpieut «pie vous avez remlu à phiiulissements.
Verret. AIM. lhiillurgé, Rattray. Lias» (*hanip!aiu. «mt voulu vous témoigner % ^ >
Ra 11 large. Casgrain. Wallace, Scott, iiaut«* appréi'iatioii « 1« » votr«» car- LA SOCIETE ST-ANDRE

\*»tis «lire qu«» l’Anglotern est lier «lo
vous et qu’elle îi«lmir«» votre loyauté. IVmînnt la réception, la fanfare dti 

Aussi, en vous «lisant a«li«*u. je vous j Sc bataillon a fait enteudn» plush 
dis : “ Restez «ligne de la Fran«*<» «pii morceaux de son répertoire, 
vous a «humé la vie. «*t «h» l’Angleter­
re «pii vous a donné la liberté."

Ces <|iicl<|U«*s remarques en français 
« ill t été très goûtées et (Tl«*s ont ét«'« 
soulignées plusieurs f«/is par des ap-

.1. 11. finit. J. C. .Mua*e. F. Chcvré, vice-royab* on Camilla, et leur11 opine que io teuiuignagc «i-u- »«• %1 . *•«*' ........ ... • ..... ....... , Atuvs le «liscours de Son Exeellenee,
Liangtois montre qu’il s est corn- T. C. A.vlwm. J. B. 1 V 1 * ’ V r«*eonnnisstit»«'e pour le travail «*t les j M# ,r# A. Scot L prévient «le la So«*ié-
dea actes du naturo ft annuler Robltaille. A. Lavigne. ( . Dmtuei, .v. snerhiees «pte vous vous êtes imposés ] ,r. st-André. *iui «*st ft bien «lire une 
élection, et d’aiilours l’adinDsIou i Thompson, «t un«* hum* d aut les. «l«*miis cinq ans. !1< ont voulu vous | sncjpif. purement écossaise, vint se 
même du défendeur amène a! L«»s consuls Kleczkowski. Lnn»ra>. exmimm* lour satisfaction pour ia ina- j pl.iror (.„ avant, accompagné «le phi- 

ü conclusion. | L«»vasseur. !• réchctle, H«mr\ et Ma- habile dont vous vous êt«»s «c-!siours ,nonîi)rofl. 0t donna lecture «l’u-
. nüt i( iminai 1 n in u’nuf ,-»nu Iwipm/î I LT 11 i 1*4*- «lUÎIte «h* VOS ClUilU'IltOS fOlH'tioUS. Ot .... ......... i J i»niK>

En somme, h 
succès «*t AI. h 
nisatcur en chef «1«* eette dénumstra­
tion peut être heureux du résultat.

M. Paeaml venait produln* «l«*s «Te*- i bions, il a voulu combiner ntin «.le 
qiif-s au un-ntatit «l«* «pi il j i;dfC prononcer la déquaiiticatiou du
avait etnph»yés pour «l«*s tins éleel«»i#a- , défendeur.
les. Il «loniin sui sé«picmnu*ut la ba- j Voici l«;s faits : le jour de la nomi- 
tance pour l«‘s niêui«*s tins. <*t il ai-a nation, ic défendeur a donné èSUO ft 
JusHiW'ft hypotlu'*qm‘r ses propriétés Chou. C, A. (Jeodïiou. Le candiiiat 
pour .*55 001* pour abler les amis* «lans libéral est illettré et il a demandé en-
îes élections du S mars l.s'.ilî.”

De tout ceci, il résulti» que AL l’a* 
onud a beaucoup fait pour h* parti li­
béra). et nous n’a vous jamais «mut es­
té cela. Qu’il ait <lép«*nsé pour ses 
amis une partie dos énornms liénéfl-

kiuito du secuurs pour son élection. 
Mais c’est A titre do souscription gé- 
néralo et nou pour lui en particulier, 
que Je montant a été donné.

U’cst M. Dftndurand «jui a touché 
le montant, en mi qualité do secré­
taire des fonds libéraux. Lors do l’en- 
trovuo du défendeur et du Ai. Ci col-

gu ire. . «piitté «le vos éminentes fonctions.
Enlin il y avait t'ouïe et il nous «*st j#» y'.p. infatigable ne magidtiqiie a*lresse. «pu» nous ro-
Lnlin d y avait tome ci » h»»" h‘ v. h* Infatigable «pie vous navox ft0Jls (lo lM» pouvoir «humer, faute 

impnssibh» «te «loniier tous h*s noms. de déployer pour h s grands hi-;(p0? t,
|,s ” : 11 « • ri t • < rliiiiiit «inürlc* i'l 1rs t.'rf.ts M.i« vous f-tiliont «.iiiif-s. I qll| ,.st .'rossais, fut

passages jusipia la salle «lu êotisUi Lntm. Lxc«»llein*«». nous avez acquis l lr{Us Ronv;lblo n (,olto 7„Mnpm «le «léli- 
étnicnt einrominés. ! des titres additionnels à imtre gratl- \ n.llnccn (lt nVnîr remercié le

tilde par la ma nié
cabosse. «*t après avoir remercié le

, , , e,.ntréi» 1,1'iii- ! * "* ; --innien» vrainu iit princh’'-1prr.sident. «léclara qu’il serait «les plus
l-n «lrlioi-s «1<-in i-.ii-u- .1 rntiCc lui» ! r,. lnquollo vous nv.-z fui» !«•« |i„.un.11N- fuir,, ronunissnneo avoc

eipah* s«* tenait une escoumie «i«‘ m honneurs «1«» l’hospitalité eanadi«'nne.U1 -Q nlt.
police mini ici pu h.», rangée sur deux j Mnîs jos faits ,>arl«*nt plus liant en- ir US 1,1 US 1
ligues. . core «pu» tout ce «pie nous pouvons I xr N()>| I)KS SOCIETES ANDLAI-

Lji fanî’ar«» s«» tenait ft I hitcrieui. dir«». «*t vous avez votre larg«» part «l«* j *
tlil 1 i lit *1 a > Il la • t «Lk 1*llll«IIO I 9 1 ^ *

q-iéb-r Coril'rALeonlvuniii 11TJ iicro» en tui»o> 
Il»*:«•, avre* nati*"*?*.

ietirs T I M? I*1 fitu«?flASt-Jean DmclmilDM,
.1 LIlllL «•ouiré «io l.otbiiiièro, ranjr
. , , M-I.oca.a non .|o (ii«r:iiic«

------------ ''f 1 ’ 4,;.,r °" 'b* «lioinin *i« 1er hut bin èr«» .'t
tout i. Mû un erami ',4 •" »“i|Ta™.
nuiiro l’iirenî. I «'»•»»- rp r; ] > T> P rilud.n.! meaio endroit. roB.

_L -1-i d.i. J. L-1-J f«*n;oit 11J ari".'ne# t-u *upcr«
licio, ;ivc-c

T ]J 1) I ) D situéorm môjno onde* r. #ur 
-L I. J JL i .1 i. LJ l«*i« «,or«l.« «J** lu riviOrc <]ti 

.. . Cliênf, couionant laJüurucîaiio i luperucic. avec bâiiMe .

LOT DE GREVE
Si î iï ê :i laériu, à rroxitnitd «io la station «1 
«ïr.-inJ-Tronc,«ur la licno »io prnlonjroment Uu 
chtmiu'K' ft-r latercoloniai, cuntonnat en iu- 
perlicie H-'Cj-Iô nio«i>.

DiUEiltiLîi A Ql'ËliEG
Avnntn?e«i9ein*»nt silué, fuivan: faeo me Notre- 
D «u»-. N «c- U» et 21. ct Côto «ic I:. «-oieazne, 
N<»«. 72ct7l. roint»ronant cr.m ts ot
bureaux, uotn|>iùtumcni remis h lient, •* < ta;os

La conference internationale

COMMENCE CES TRAVAUX A 
WASHINGTON

Washington, 11.—La commission in­
ternationale qui a siégé ft Québec 
pendant «piclipi«*s semaines ct s'est 
ajourma» jus«iu’apr«\s ltxs cdtviimis 

américaines, n repris ses travaux, 
hier, eu eette ville. L<ml IlersclieM, 
sir Richard CartxnTght. sir James S. 
WintiT «*t Al. John Charlton, repré­
sentant l'Angleterre et Je Canada, «•: 
jb.f.nûo U ïCRElip u.tbu «III l>iuli ni 

les reinvsentants américains Fair-

s’.tjm kssi j:

Crédit Fcnoier F.-C,
74, COTE DE U MONTAGNE. Quebec

—!tn3fr i:c

ces qu’il réalisait ft m*Mn«* i«-s impr«»s- lriOI1, q „>a pas été quesiion du dé- 
Blons ofûcielles. nous ti’avotis pas ft penser cette soinino dans Verohèivs.
y redire. Mais «plant ail reste, nous Cependant, :)70U ont été tirées pour
' . , , • ............ ... mini l«*s Jina de l’élection sur lo Jonds gè­ne saurions h» laisser passer sans quoi- 11^I .tj

quos rodrcsseinoiiN m»«*fssair«»s. j liy a eu, ft mémo cet to somme des
M. Eacaud parle lpstem«»nt «!«• SlOO,- paiouietilà laits iilég.ilemonb et en 

000 qu’il aurait touché*-* dans uin» spé- : contravention aveu i:i loi. Mais il n’y

«•«îledans

mille feux <h*s lampi*- « !«•«•!riques «te les fêtes jubilaires de Notre Très Ura- 
niagnithpics «Iraperies «Varl:itt‘s for- ci«MW«» Souv«»raim\ 
tuaient un «lais somptueux et grau«l:o* , |.;j j(, pjlls h(».m témoignage» «jui jjuis-
se abritant de son ombre «h*ux ma- Sl. i^.-idu A refiicacltê <h* votre

tpftms polir le g«)itveriicur- travail, au succès «l«* vos efforts, «**«?st 
Lady Aberileeu. ! «pic vous quittez h» Canada au ino-

+ * »

gnittqUes 
général «u

. .. * * „.Alltl . « i,-#», 11 -i ? 11 * 11 a rien eu du scauduleux contmo lîi Sur k»s gradins couvert^ «h* tap’^ nient où s’ouvre une ère «le prospérité
culation ]h* s« • . ' ' chose arrive trop souvent, (jii n’a ; m«u'Tl«*ux «jui accédaient aux troncs i;,,ju«Tie votn nom restera attaché

personnelle ! .loii mot pour h* Immi- t)Jta même dépensé la somme maxi- étaient jda*vs «le riches «*t super».»es p.ir(.(, «ju<» vous av«»z contribué ft la. pim même dépensé ia somme maxi- I etaumt piac*»» «o- n<-»o- «•« .-.mj.» . .-vp;ir(.t» ,|n, 
dnble coup «h» til«»t «lont Al. Armstrong muni pourvue }).*ir la loi électorale, .vases c«»ntenant «les tleurs rares «pu préparer
a été la victime ! AI. l’aeaiul a sou tir**» MM. Victor Geoffrion et Victor ! répandaient dans '
’ ÜUBSun, le» agonts du défendeur, bo dén«T«»ux ct suave.

«ont exposés aux pénalités prévues

Do nouveau, nous regrettons que 
l’espace nous fasse défaut pour la pu­
blication «le cette adresse.

* * •

Dans sa réponse, lord Aberdeen dit 
qu’il était ému «l«»s paroles «pie lui 
adressaient «les so«.*iétés irlandaises de

d’un seul coup $100.01)0 ft un «mnvpp»
neur (le cliemins d<% ivr. il a \m> • par Ja loi, en cette occasion, mais il
de son ititiuence ])olltiquc pour ope- esc maintenant trop tard pour s’en 
rer ce gigantesque carottng*1, au «ié- prendre ft oux.
triment du trésor publie ; puis il a «lis- | ‘lctc (ioit*il rcJaillir BUP

trlliuê ce magot aux D’èics **t .nuis. Lu souscription d’un candidat n’est 
Avec cet argent il a payé h's hilh-ts pas illégale ; au contraire elle est li- 
üo MM. Mercier, C. A. I’. Pelletier, cite et permise», nécessaire pour Je

la salh» un .u**»1.* : nolls ph-nsotis en même temps Quéliee par la voix «le leur président,
i on «'.s, koui e « reconualtn* fi quel haut degré vous «et l«?s remercia «h» la contiance et de 

harmonie «lans cet Incomparable load ' 1 - •
«!«'
1>' < i  i . . . t «i.. «i/inn am# «i f /\ 11 t > *m t iVntlDk

pie «»t la charité chrétietuu» peu- ADRESSE 
vent inspirer fi un grand «»t noble

«. tabhîitu et rituagina t ion est t rap- , AjK.nironf qont in sollicitude
é«* par l«v b«ai -«»ut «pd n a ]»tcs« «' s-,,s{ ét«‘niln«* ft tout ce que la plillau-
Sur les murs. ressorta*imt «m plein*? ,,, )k, (>t ,a C]l;iritc» chrétien:».*» neu-

avez été secondé dans votre tftelie par | l’estime qu’ils avalent toujours témoi­
gnés ft lady Aberdeen et ft lui-même.

lumière et artistement «Reposées «t«*s 
iiisc 

potii
inscriptions choisies admirablement rniMJ1. ,vinhuit que sa"voix éloquente 
jMitir ht «dmmstaneo oceup.m es- ouvra it «l«»s horizons notivc»uux ft l'in­

- pace avec l(»s écussons de> Abeid«»ui. !lllonc0f A rnetlvitê. au dévouement 
i «le la province «.«* Que »e«î «* « 1 •* ' 1‘ «|<* son sexe, elle puisait «Inus son finie

est

DES DA Al ES DU CON­
SEIL NATIONAL A LADY 

------------- ABERDEEN

Lady Casault accompagnée des «la­
mes. membres «lit Conseil National 
des Femmes, vint ensuite présenter

1 nn"olkT 'J «rtc : il « sustente >ios parti ct mémo rueoimunnilablo, enco «le linri.ee lo tout. surmmiu. .le-, du - (l(|ln ;lttssnnt(, ri(ll-,(. r^'omlo .Vofi
. loiinriuv libû oüûs qii’ollo prouve J'intûrCb du can-i iionti» aurais, truaeals ot aiaerl s,„.t| 1-^,1,.,. nouveau tlos Hospilnllû- , , , .. . ^ •

avocats lil.Ouu.N, ils j •...... dutiit pour su politique-. AI nia olla no ! oalns ros Vlotorin. 00s valllantos ûmulos flo 1 adresse snlwinte A lail> Abertktn .
,raux. ijl a geuérous*.in« nt. ph ,> .. doit pas être employée pourlusous- 
|e produit «h.» ce prodigieux bo«><lhig<». cri pleur iui-mêmo. Dans le cas nc-

m-DioKSTir
Proscrit «lopuis 30 ans 3^

C3MRB Ui AFfiGTiU.NS i*ES TüifS 1)IClST!T«:
P a ris, C, Atonuv Victoria.

A droite l’écusson «h» la 
avec sa devlsu touehniite :

province hi Soeur de Charité. Qui pout dire le 
‘•lo h»o ««mcort de louanges «»t «lo gratitude

A Son Excellence la comtesse d A- 
berdeou,

ÜéîK»nscr ft leur prom «iu.** xv auuumis nu pruLur iiiain i«>rio nu . pinscription ... __
do«; $ftioOfK) devaient deviner anguille constiLue rien d’illégal ; il est mémo j Aberdeen” «'t riiommage lidNe ft ter’s Saturday Night

* ’ permis do stipuler l’envoi de eta ora-_ notre» gracieuse souveraim» : **(»od douceurs du retour au foyer. Sa muse
sous roche. «riWilents tei,rs- , j save the Queen. ”A gauche, touchau- • «Miol»anter«»sso a fait un* tableau nd-

Cnr il y avait eu des l,u‘ ‘ f* Evîdcmmentjl n’y a aucune in- t<, :aiusion aux distingiiés héros de mirable et vivant du vaillant trnvnll-
Avant. le coup de la Baie <l«*^ cim- tention de corruption do la part co ja l'iusviTptlun si patriothpie <?i leur «pii, «»n un Jour «le novembre,
leur* il y avait eu le coup «le Lock- B.anchard. ^ t ' si propre ft faire naître l’émotion «piand la nuit vient sl vite et que le

V vr*«uw» • ti v avait <*it l«» coup . h'11 Buppos!Tit mémo sa souscrip- | tj,ujg tes coeurs «le ceux qui nous quit ciel froid verse «les torrents de pluies
wood. s". • • ,t .. »(, tion iliégule, l’art. 278 do la loi en en emportant nos voeux: "For' poussés par le vont, content, de voir
tie Whelan. $10,000; u y :n,m ; c tao matiôio iu protège, à cause du nujq L0hg Syne ". Et nu milieu do | Unir ses six jours do labeurs, reprend
»oup de Témlscountn. ^30,000 : il y b i bonne foi. toutes ees incomparables splendeurs Joyeux le chemin du logis.
:vjllt & coup de AL Fraser, $2,000 ; Il a envoyé durant la lutte $1.50 ..........................

. , Ar„m. sous enveloppe ft un nommé Malo,
Il y avait eu un pi 011 « I - pauvre ot tellement malade qu’on no 
troug. $8,000 ; il y avait eu Bavaj^ H’il no pourrait voter aux 
1e cou]) «lu Sylviculteur $î25.- électioiiH. Ce n’était Ift qu’un acte do

Cousell Txteal dos Femmes «le 
remplit, un devoir ft la fols 

triste, on venant aujour-
.îiVni/'in* d’hui vous exprimer ses sentiments; 
cnnnif 1 > ear au pinlslr de vous revoir encore

une fols vient se joindre le chagrin 
de la prochaine séparation.

Ix» sentiment de tristesse est uni- 
vorsel. Mai» U ost naturellement plus 
profond «lans celles qui perdent on

trac«»r le programme des séances qu» V i H DE CHASSAIfiG «f 
vont suivre. J41 commission n'a pas m»DI AKRTir i-'.i
siégé dans l’aiuès-midl, mais un sous- Ô*r< 
comité composé de lord llerscliell, 
sir Richard Cartwright, MAL I Un- ^ 

gîe.v et Kasson s’est réuni, pour s’oc- 
c\i])«*r. croit-on. de la question de ré- J 
e! procité.

Les séances de la commission coin-. 
nteticeruut ft 11* heures dit matin. j

Un steamer échoué
_____  {

A UN MILLE DU QUAI DE j
BERTHIER 1

Sa roaition est dan g -reuse

St-Françols, Mont., IL—La nuit der­
nière peudant que la tem]>éte de nei­
ge et de vent faisait mge, le stea­
mer "Turret Chief," capitaine Hors­
fall, venant de Sydney, eu route pour est l'Aliment to plus agréable ct le plus ro. 
Montréal, a cliassé sur ses ancres, et commande pour les chiants dès l ige de fl 
a été jeté sur le rivage, ft environ un à 7 mois, surtout au moment «lu sevrage

m wm

La "Phosphatine Faliéres"

mille du quai de Bertliler. On dit 
qu’il «»st «huw une position dangereu­
se. *CTe&t le pilote Lachance «jui avait 
alors la direction du vaisseau.

ont) • 11 v avait eu le coup charité Jouable.
* * , . crn«M»n 1 ..c L’élection est donc annulée avec

de la papeterie Lan^lai:»; $.» . * ^ L ais jusqu’à la déclaration du défon-
jenquêtes ont prouvé que sur tous ces <jour contra ce dernier, 
coups M. Pacauü a prélevé les soin-! La déqualiflcation n’est pas acoor-

fnes suivantes :

Affaire Whelan 
Affulre Fraser 
Affaire Armstrong 
Affaire Témiscouat®
Affaire Sylviculteur

sI#
I

$5.000
2.000
8.000

30.000
U.000

dée en ie demandeur devra payer les 
dépens depuis l’admission du défen­
deur.

décoratives notre monde ofllcJol le 
plus brillant, la fine tleur de notre 

aristocratie québecquolse avec ses 
“Heurs” les plus n«ludrubles.

ARRIVEE DE LEURS 10XÜEL- 
LENCEkS

liOrd ct Lady Aberdeen, suivis de la 
brillante cour vice-royale, lit son en­
trée’ ft l’hOtel de ville vers les 0.10 tirs 
p.m., ct furent reçus par Son Honneur 
le maire Parent. Après s’être débar­
rassé dé leurs manteaux dans la 
chambre! du greffier, l’on so rendit 
daus la salle du conseil dans 
-suivant s

"TirR COTTER’S SATURDAY NIORT”
November chill blown torn! wi’ nnfrry *md» :
1 he short ’nintr \rintcr-«1ny i««ncnr nrcloro ;
Thr miry Ixmta retreating frne the plough :
The hlncK'nintr truins o’ernw^ to their repose ;
I ho toil-worn cotter frno bis In hour eoes.
This nicjht his weekly moil is *t on end,
« ollefts his rpendrn, his mittocks nnd his hoes, 
Hoping the morn in «'nse «ml rest to spend,
And wenry, o’er tho moor, his eourso does

[liomeword end.

Excellences, vous niiez revoir l’E­
cosse, votre patrie blen-almée. Vous 

allez rentrer dans la superbe demeure 
illustrée par vos ancêtres, emportant 
avec vous des êtnts de services qui 

aloutec un page brillante aux

heureuse souffrait d’iusoniule et 
croît qu’elle édnlt devenue folle.

on

Une femme s« penrl
Montréal, 11.—Mine George Smith, 

vous leur “présidente générale et la Mtn«» veuv<» de 5S ans.rés!dant au No 
fondatrice de leur association. Car 2240,rue Ste-Cnthcrine, a été trouvôo 
votre départ fait au milieu d’elles un j pendue,eu uiatln.cmcohi de la gail^rle 
vide qui ne sera pas rempli. un arrière «le sa résidence. Cette uinl-

Oft trouverions-nous ailleurs une 
femme ayant votre culture Intellec­
tuelle, vos connaissances variées dans 
la science sociale, votre zèle philan­
thropique, votre puissance d’attrac­
tion et votre Infatigable activité 7

Nous nous faisons un devoir en ce 
moment solennel de rendre ce témoi­
gnage publie ft vos éminentes qualités.

Ou n pu critiquer vos nobles aspira­
tions. et le vaste champ de vos en­
treprises ; mais on ne saurait mécon­
naître la générosité do vos desseins, 
l’élévation de vos Idées, et votre dé­
sir sincère de faire du bien.
Dans la haute position que vous 

avez occupée dans Ç*0*** ancu-

Ct pendant la période de croissance.
Facilite la dentition, assure la bonne 

formation «les os, prévient ct arrête Icsdô* 
lauts de croissance, emjvêcbe la diarrhée flf 
fréquente chez les curants.
k’arJf, 6, Ayêoae Victoria Ct «ions tout»» Pharmacie!.

fcÔMSfiMTIOn
i Guérjaon par U 
Véritable

sûr, de
OoC anrâahlft fieli* à r

O*
Laxatif I

.Oor w sür, de saveor| 
” anréable. belli à prendra 

Paria. 6. Av. Victoria rt toute* Phanniç

DECJKM
Zloohetto —A St-Je* pli, Boau03, ost dôcédâ lo 

10 novun.br* 189P, h 1’ntfc Uu J* nn», Joseph Ktnile 
KochetU', frèrv «lu Kévérvnd M. Lion llocheuo, 
euro dit St-Th opliiln, iloauco.

Service et s« pulture à Sl-Joeoph, Be«uco, Lundi, 
le u courant.

Mil n an M uoüctm trortmnnx, Aim-tram. 
vuuunun hxqqe, pRÉssavAnn vt curativi 

dis .maladies de lu poitrine, 
âlIVAT de leetomac et de h vessie,
bUIUI kzlfliir«dNHi)AiMMb

es0e
DU CANADA.

♦ Notre livre» “ 7/ete to M*r ” VR. t 
jttmert d'échantillon, do TepiMerieepour RJ ^
♦ fcldence», F.gli.e*. Bureau*, balle. rub^u,'« J 
î Hotel., ou Maga.ht., .erotit envoyé1 franco j
T eurdero.ndc. Kcrlvet ««n't carte po»i♦
T quelles chambre, vous voûte* UptW •* «« J

prix ou* von. voule. payer, a _ w
c. ». scisimrRT^ ♦

goo Belleville.
Nous payai* le transport.

-<
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EN ' VENTE
.A LA.

jibbaiiuk

b

DES PAROISSES 
ET DES
COMMUNAUTÉS

Approuvé* jusqu’alors 
par «junlre-vlïifçt ourtsi- 

H21I1.V, Archevêques cl 

i;vc(ï«ch......................................

EMPRISONNE .
POUR LA VIE

L’ASSASSIN LE LA HEINE D’AUTBI- 
OHE OORDAMNÉ

IL SE GLORIFIE DE SON CRIME

Genève, 11—L'anarchiste Italien 
Luigi Luechesi, qui a tu6 n«up<hautrl- 
oc Elisabeth d'Autriche, d'une coup 
de poignard, le lü septembre dernier, 
en cette ville, a subi son procès.

Le prison u ici* Otait eu tou ré d’une 
forte garde, la sa.Uo d’audience du 
l'niais de Justice Otait boudée de 

monde, mais tout était calme.
Lissm» du procès ne fait de doute 

pour personne.
L’accusé salue poliment la cour az 

les public et répond d'iuie voix forte 
ft dji'iiucUr aux questions tpi*, lui 

sont posées par l’intermédiaire d’iui 
interprète.

L'accusateur nubile, en relatift le£ 
circonstances du crime, dit qu'il n'yî 
a d'auire preuve contre l’accusé que 
ses déclarât Ions, qui sont accabiuu- 
tes, si elles ne sont faites pour cou­
vrir et protéger un complice.

Lu électricien, un marinier et un 
cocher, qui ont pris part à son arres­
tation, l'ont leur déposition.

L’accusé a été couda inné il un em­
prisonnement rigoureux fi vie.

Lucchesi avoue être venu fi Genève 
pour tuer !•* duc d’Orléans, mais qu’il 
est venu trop tard.

Maigre cela, ajoute l'accusé, le duc 
sera assassiné avant un an.

’il avait eu 50 francs h* matin tic 
la mort tic l'impératrice, il serait 

parti pour 1*Italie, et aurait tué le 
roi Humbert.

(.Vin ne change, du reste, rien A la 
question, car un autre frappera Hum­
bert sous peu.
nun mi la sentence a été prononcée, 

Lucchesi s’est mis à crier et à rire :
*• Vive l'anarchie,” •* mort aux aris­
tocrates ! ”

Virginia Bourque, lillo de M. Julien 
Bourque.

Lutte union a été bénie par la nais­
sance de 7 enfants ; 4 lûtes et «> gar­
çons, qui tous ont reçu une bonne 
instruction anglaise dims nos écoles 
publiques.

BécaePince, par couple 'i 0.10
bécasse, par couple 0.60 a 0,75
Plu vitro, pur couple, 0.80 a 0,10
Perdrix, par couple, 0,(10 r. 0,75
Dinde», j arcouplc............. . 1.60 a g 00

BŒUFS. MOUTONS. ETC

i

La probabilité d’une guerre

l’n trait caractéristique du procès.

ses enfants dans nus institutions en- bœuf vivant, par 100 Ib. . . . 4,25 « 4.uO
nud lenucs, oè. ils ont reçu une bonne! bœuf jeune, vivant par 100 ib 4.00 a 4.26
éducation française. ! Mouton, vivant par lu. . . . . 0.05 a O.OG

AI. Butenu a déjà été conseiller puis Mouton par livre................. .... O.OG a 0.10
trésorier de lu ville de Sprague. L’est Venu par livre......................0.08 «0.12
dire qu'U est très populaire. Veaux vivant.........................G.50 u 8.00

TFHOVISIONS ETC.. ETC
beurreirai b par livre $0.18 a 0.20
beurre «nié par livre...... 0.17 a 0.13
Beurre de beurreries...........  0.22 a 0.24
beurra de beurreric,engro»0.18 a 00.1 8 *.
Œuf» eu gros.......................... 0.09 « 0.13

Do détail . . .... 0.1 5 a G.lG
Sucre d’érable en gro"*.... 0.34 <t 0.04
Patates lo micot • ••••• ••••••
Sucre d'îrr.ldc...........
Sirop ‘Pénible...........
Piomagc par livre....
Kroiuage eu gro- 
Oignon par quart............

ETAIT SI FAIBLE ET SI MALADE -JTT.'r* T -rrt
J 11! oboyt.it mourir,

En la France et l’Angleterre

Ce çuê pontraient faire P Allema­
gne, la France et la Russio 

unies

ELLE SOUFFRAIT DU BATTEMENT DE CŒUR 
ET ETAIT TOUJOURS ÉTOURDIE.

Maintenant, elle fait toub son ouvrage et est par/ai bien.

• ••••#

• • •••

Le (loct( tir Otto Arendt, membre (le Potnniefc par baril................
la diète pru.s.;icum* et du parieimmt Orange boite Floride...........
allemand, «-t « ; onumisU* connu pur OrungoVaiencc, cui»»e.... 
d’impuitauts travaux sur les queu* QrangeJnmaiquc, bris

est un advetsaire

ü..iü a U. lü 
0.96 a 0.0G 
0.75 a 0.80 
0.12 a 0.14 

O.il 1/2 a0.07 
2.00 a 2.6)
2.00 a 3.00 
3.60 a -1.00
6.00 a G,50 
6.5 û a 0.02 
3.50 (t ■l.;,0 
0.30 a 0.40

lions monétaires, est un adveisaire ^ilron par nolle..........
rûuo'lu «U* l'omnipotence britannique Choux par douzaine...........
dans le monde, qu’il considère non J.abuccapad,on feuille par ib. 0.10 a 0*11
sunk ment comme îujusLiiiéu, mais » a- i abaccana! parlb... 0,.ina 0, *j
eu; e cuinine ut Un la luire aux légiti- A aime.................................... .. 0.1‘» a 0.17
iiiiv* intérêts dc.-t autres nations et lai-oc.• ••••. 0.12a 0.1-
pertubantee de luquiiiluv universel, Tabacenveloppé..... 0.16 a 0.17
Le coire.qiondant à Berlin de ** lin- La plume par liv................ 0.1 i a 0.30
dépemlauce be ige ” esi ailé demandé banane» on branche............. I,o0 a l.,,(*
ù .M. Aveiidl son avis sur la question Bois de oorde, 2.J pieds*.......  3.50 « 4 60
de Kachoila sur h* différend angle- do do 3 niede.............. 3.7ua 5.00
français et sur la probandtté* doue CO&SICUYE&
giiciuo eau e la !■ raiii*e et 1 Angle- | ;omnrd» par douzaine...... 2.50 a 2 00

terre. Mu iuereau par M ................1.25 a 1.50
-Croyez-vous à la probabilité d oue r. , _i.......... .. *<

guerre entre l'Augletenv et la

Ma luereau par 
• I une jDperlnn,par

France
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...........
Saumon, par 41 ........1.-0 il 1. C

a prop(-.s (o* Kuchi.da, demanda !»• cor- Jb tins par douzaino..l*40 a 1,5 »
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VJ\ b.en. non, je uy crois pa*. Sans pujufealô, 1 livre..................... J.jO a 1,76

a 0.50

Lisez le récit tout plein deyêrité / 
que nous fait une respectable dame. ' 
Elle s'adresse à toutes les femmes, et 
vous pouvez lire entre les lignes 
beaucoup de choses qu'elle ne dit 
pas. Vous pouvez vous imaginer les 
longues souffrances qu’elle a en­
durées pendant deux ans. Vous 
pouvez comprendre combien heu­
reuse et combien reconnaissante elle 
est, à présent que grâce aux Pilules 
Rouges du Dr. Coderre elle se trouve 
débarrassée de toutes ses maladies. 
Mme. O. Kiscttc de Québec nous 
écrit ainsi : c* J’étais dans un grand 

état de faiblesse lorsque j'ai coin- 
11 mcncéà prendre les Piiules Rouges 
“ du Dr. Coderre. Je n’avais pas 
lt d'appétit, lesommeil agité. Je souf-. 
“ frais de débilité généiale, faiblesse \ 
11 de sang et battement de cœur, à la v 
“ moindre chose qui me surprenait,

^ changener.î ci'âge, les pieds, et les 
i mains cnilés. idles sont sans Cî;*1 
! pour enrichir et purifier le sang. 
• Elles ne contiennent rien de dan­
gereux, elles peuvent Otie prises pu 
la plus délicate jeune fille et clics 
sont particuliérement recommandées 
aux femmes enceintes.

11 arrive malheureusement que lej 
femmes se découragent si elles n’ob- 
lienncnt pas de mieux, c’est qu’elles 
ne les prennent pas de la maniér- 
appropriée â leurs maladies. Nous 
vous conseillons donc de consulter 
nos médecins spécialistes si renom­
més j our traiter et guérir toutes les 
les maladies des femmes. Vous n’avez 
absolument rien â payer pour consul­
ter nos médecins, et par leurs con­
seils vous obtiendrez votre guérison 
tout aussi bien que des milliers de

Maday.!* Oi.tvihi: Fistiti:

di fl ilnir,u. IA îi.rlcium? sYsr irop nvaneé-ec*set que cluique fois qu'il était __ _ .
qii(»I(|U(* eho/o tendant, à prouver in»e|^olir pmivoü* laoihimiu ireitier. Le- 
l’assassin avait essayé de se dlscul-1 lw’,Ht,l,,,‘ ,,n «umlt tort en Finnee.se-

Ini sur deux

airs ; run pïus aueîcct 

ou pltwpopiildbe, l’au- 

ire nouveau ou plus so­

lennel.

“Cette jiremière œuvre de M. l’abbé 
Gravier, cans parler de scs Manuels it 
Jl'usions, comprend donc désormais neuf 
volumes ou éditions différentes, de tous 
le- format» et de tous le- prix, pour ionien 
1rs exigence» et pour toute» les ressources 
du peuple chrétien.

« Ki «l'alxird, un splendide in 4o de GC0 
pages contient la partition entière texte, 
feoios, chœurs à trois voix, accompagne* 
nien’ d’orgue: c’e=t une mine inépuisable 
pour les organistes, les maîtres de cha­
pelle et les vrais artistes, $4.50.

“ puis un superbe in-So de 400 pages 
intitulé : 7Ve/s cents cantiques en morceaux 
d'orque, réduction piinphliée île la parti­
tion urecédente c’est un vrai trésor, non 
feulement ]>our les organiste» habile», 
mais uusî-i pour les accompagnateurs 
moins exercé», de beaucoup les plus nom­
breux. Les morceaux à armure un peu 
chargés sout transposés, léchant toujour» 
ù lu main droite, l'harmonie réduite i\ 
trois note-, et chacun de ces cantique» est 
un Morceaux d'orgue, avec prélude de 
ritournelle, une élévation ou une continu 
uioiif un interlude ou un verset, une entrée 
ou une sortie. Il y a en France, dix mille 
novices du clavier dont le deuxième vo­
lume fera les délices: $2.00.

“ Cinq antres vo unie» sous cinq for­
tes différentes, contiennent encore l'ou­
trage complet, c'est-à-dire les 300 canti 
tjues avec texte et chant avec les chœurs à 
N/a voix, pour ceux qui chantent à l’ttnis- 
fun; le texte et chant uvcc les chœurs d 
trois voix épates : $1.10 ; te texte et chant 
arec Its chœurs à quatre voix mixtes, pour 
le» choristes en autant à plusieurs parties, 
leion les mieux et selon les ressources 
musicales dont on dispose; enfin, te texte 
ml pour ceux qui, ignorant la musique, 
chantent les airs de mémoire ou veulent 
luivre et relire leurs cantique» comme 
livre de piété ou c jmaie puésie» religieu-

“N'est-ce point assez? Non: on ert 
exigeant chez noue, et on a demandé à 
l’auteur deux autre» volumes: l'abrégé, 
texte seul cl l'abrégé texte et chant : 5Oc. 
contenant les 150 cantique» Je» plus 
Uriiel», avec transposition des tons moins 
faciles, et tout ce qui est de nature à ren­
dre les air» plus accessible» à la capacité 
musicale ties masse». Un sera étonné de 
la richesse et de la variété de ce manuel. 
Beaucoup de recueil» complets le sont 
moins, à beaucoup près, que cet abrégé.

“ Les numéro» de tous ce» volumes ee 
correspondent, en sorte que dans la même 
communauté, l’usage simultané du re­
cueil abrégé et du travail complet ne

i*ré»ente aucune espèce d’inconvénient, 
lutin, chacun de» cinq manuel», avec ou 

mus musique, contient le9 J'vibres du 
L'htmin de la Croix, Indulgences, J'sau- 
vas, Vêpres cl Saints.

“ Il était impossible d'être plus prati­
que et plu» complet, et c'est là assuré- 
tuent une mu vie popuiaiic par excellence, 
tutauique magistrale et grandiose. Qu i— 
connue en aura pria connaissante rt sur­
tout .'aura pratiquée, redira le» paroles de 
l’éininotit Supérieur de» Père» Diane» du 
Sahara : ‘*t/*a£, examiné tous la recueils 
avant d'un a opter un. Non seulement je 
n ui rien vu de mieux que celui-ci, mais je 
nui rien ru qui en approche.*'—(.Jj Uni 

le Monde, la Croix.)
“ Je suis absolument enchanté de votre 

Recueil. La magnificence du volume me 
laÎRHorait froid, ai elle n'était surpassé 
•ncure pur la beauté de vos compositions, 
d’an »i excellent style, correct, distigué, 
♦t pourL/nt suffisamment simple. “Ni 
mondaines ni jansénisme» ; ni vulgaires 
ûi recherchées: ” c’ost bien cela... Corn* 
oient ee fait-il quo votre œuvre soit en­
core relativement si peu connue dan» notie 
rrance américaine? Je ne inc l'explique 
pis. Mais la brèche est maintenant faite, 
on vous a chanté et trouvé délicieux à lu 
cathédrale de N. D. de Québec, et chez 
le» ltlt. PP, Jésuites. J'étais presque un 
oogerteur de l'art musical : votre beau 
lraVftd m'a galvanisé. Si je ne craignais de 
tomber dans l'emphase, je voue dirais que 
Jj* l’ai salué comme l'aurore d'un jour 
«•puis longtemps attendu.—Eknest Ga­
lich.—Québec’(Canada).

•v*
per ou (.l’éclmpjiur à In punition de son 
forfait colui-ri intorronipnlt invnria- 
blonient. pour so glorifier du son 

crime.
** J’ai prémédité mon action (-t j'ai| 

fait, de mon mieux pour rendre le 
cou]) fatal, dit Lucchesi avec jac­
tance.”

Son mobile était de délivrer l'huma­
nité (le ses souffrances :

“ Pour moi. dit le régicide, person­
ne «ini m* travaille n’a droit de vivre.

i.

UN REMEDE CANADIEN

Qui s’est fuit une réputa­
tion étonnante dans le 

inonde entier
Chaque histoire de guérison est sou­

mise à l’enquête d'un journal res­
ponsable. ** L'Advcrtiscr'' s'est

. » i apparence iicharge aune de ces enquêtes et * * , , ..p;js>e. i^e
donne ci-dessous les détails sur 
de ces cas de guérison.

un

De f Advertiser. ” Uartlaud. N.-R.

ion moi. de era incire outre 
ses menaces. En présent %» d« 
nos situations favorables, lis Anglais 

! i.raiia ni sabre et font un bruit, 
fouler. .Mais iis ne mettent \ mim ait 

liniiibeigc au vein que lotsqu'ns ont 
alfa ire A dt s peuples faibles, incapa­
bles «le leur opposer une sérieuse re­
sistance.

oui. mais ils se savent très forts 
sur mer.

VA st parfaitement exact. Aussi 
bleu s’ils s’upcrçohciil que dans cette 
alfa ire «!/• l 'aeliuda. ia Franco est li­
vrée ;'i s s propres torn s, iis ieroui 
les malins. <•< mine on. dit. .Mais s’ils 
acquièrent la certitude que la Rus­
sie «st avec t lie. ils so moii-tivroiit 

déjà beaucoup pins accommodant». 
Oh I par o.\.einp.o. s iis leur était prou­
vé qiiavoc la Franco et hi Uussie 
marche feuipliv alJeinaiid. vous les 
verriez jeter aussitôt leur morgue 

et devenir «le très dociles petits gar­
çons. Mais, malheureusement pour 

les Anglais et malheureusement peut- 
être pour l«*s nations coiitijantales.les 
circonstances imposent à notre pays 
l'obligation «le deiiHMirer témoin eu 

indiflérend de ce «pii se 
passe, m* ** casus foederis." fait-il 
un devoir à la Russie «fIntervenir di- 
]*e<*t«‘un,nt en coite affaire, en laveur 
de la France, ainsi «pu* la subit** ap- 
l>i ' ‘
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femmes qui ont consulté nos médecins 
“ je pensais perdre connaissance. J'avais la vue faible j spécialistes et qui .sont aujourd’hui en parfaite santé, 
“ j’étiis toujours étourdie. Je ne pouvais rien fair *, j heureuses et bien. Adressez vos lettres: “ Departe- 
11 j’étais nerveuse et impatiente. Violents maux de tOt , ; mont Médical, Boite 23CG. Montreal.
“douleurs dans F estomac et tou; les membres. I! y. Avis. ! m grand nombre de femmes nous écrivent 
“ avait deux ans que j’étais ainsi souffrante et miserai ’ \ j pour consulter nos médecins personnellement. Afin de 
“ lorsque j’entendis parler des Filules Rouges du Dr. nous rendre à leur désir, nous avons ouvert au No. 274 
“ Coderre. Je commençai immédiatement à en prendre,1 Une St. Depis, un bureau dc( onsuîtations. Tous les jours, 
u et au bout de quelques semaines j’éprouvais un grand | excepté îc* Dimanche, de 10*4 a.in. à 5 p.m., toutes les 
“mieux. Je continuai fidèlement leur usage et au-! femmes de tout âge cl de toute condition sont invitées à 
“ jourd'iiui j’ai l’extiûme bonheur de me dire parfaite- venir consulter nos médecins spécialistes. Nos inéde* 
“ ment cuérie.nt guérie. Si je raconte ain i nia guérison, c:V*st | ci. :> ne font pas d'opération.; et font gratuitement l’ex- 

uniquement pour faire connaître ï un si grand nombre ! amen de l'urine et des crachats. Sans crainte écrivez 
“ de femmes qui souffrent, que les Filules Rouges du! ou venez les voir. Consultations, avis et examens

:n'.: . Venez immédiatement, ne } videz pas de temps

1.

4 4

Féallies ' ? ►(Mil \ • • * • • • •• .• • .0# 1 u *. 0
Foi. e- 2 “ tineuloz..................1.50 a i ■ 0

4 • 3 .. •> .»• ••• »••••• ' n 2.0(1
Frai • e».. i r\• • • • •••• • • • • •••••••••A* ê %J u 2. u
l’omme»,| llll» '.'il ....... u 2 ; 0
Blc-d’In '!e, 2 b .......................0 80 u u : Ü

i. • « .».••» .... ............  0..0 ii i...0
Auana».. •> VA........................ ••!••• .«•.U • ,i
Biùèt , 2 livres.......................... 0.70 «f 0
Bhict», 3..livre»........................... 0.85 (t 0.0 »
Fui» lunud., 2 livre» lin»............. 20 a l.(h)
J * *•* i i! lu livre rôti....................  l.’>u n 1. f°

u 2 livre»..............................2.50 a 2. i .•

Dr. Coderre sont le seul remède pour les maladies d.
“femmes." Mme. Olivier Fisctte, No. 100 Km- 
Gabriei, Faubourg St. Jean, Québec. Voilà coir,n.:ni 
parlent toutes les femmes qui ont fait usage des Pilules 
Ronges du Dr. Coderre. Leurs paroles sont des par» Je . 
d’encouragement aux femmes souffrantes. Pour les fem­
mes malades, prendre les Pilules Rouges du Dr. Co 
derre, c'est devenir fortes, joyeuses, heureuses et ambi- d
lieuses, c’est voir l i disparition de toutes ces maladie.* j » ■ : leoant 50 Pilules Rouges chaque, Jamais autre* 
])artic:uîiêres aux femmes, le lierai mal, la leucorrhée, les ment. Si vous craignez d’être ti

«*t d’argent en vous Disant soigner par des personnes 
sav. < ex 1 'rienc *, mais adressez-vous à nos médecins.

En Carde contre les pilules rouges qu’on vous offre 
z : 1 douzaine, au cent ou à 25c. la boîte. Ces pilules 
veu illes air. i à bon marché sont des imitations Re- 
• UàüZ !c3. Les véiitables Pilules Rouges du Dr. Co-

sont toujours vendues en petites boîtes de bois
utre-

trompues par votre

,, / livras................ ... 1 •<)0 a •, <o
Pécuea en sceaux....................... 0.75 <10.
Haibin Valenceu:l »talU.... 0.05}

do do f» («. »....... Ü.«i u 0,0G
do do Laver»............ 0.7 a 07 i
do Culiiorn ie 2c................ G J <( 0«i J
do du •iO •••••• • • 71/2 i/ 7 (
do do 4c •••••• • «• 8 .J u dA
do Extra Dessert bte 2.5 J
do do do .{ bte 1.50
do do do 1 bte 0.30

y FI CE!UES
The's : j boite et’cal v.

pas «;e douane a
dissemenis, bourdonnement dans les oreilles, dénre •-1 mique Franco-Americaine, Montreal, 
soin de l’esprit ou mélancolie, toutes les maladies du i

Los Pilules KouffVB du Dr Coderre pour hfi feimm’î pnîcs ot raltilea ront vendues en jjros et en détail par HStlè 
JNLT & CIC, rue St-Joseph, par I j r MOU1N «îc CIE. l'iiMrni;n*ien. Uass»*- Ville, et pa

de nreuilèro classe.
par tou» les pharmaciens

•* J/Advurtiser ” a reneoiitiv un 
nouveau cas qui inet en évUhuieo l»*^ 

propriétés curatives extraoriilnaires 
du laineux reinè«le eana(li«*u. les 1*1- 
lules LloseS «tu Dr Williams pour per­
sonnes pâles .

AI. William Tedlie. de Lower Brigh­
ton. un maître »1«* chantier, et er.iti- 
vateur très connu, u’u pas été l«»in 
de rester inlirim 
Usine, cette un 
très commune 
St-.lean. Al. 
tenant. Les pi
rhumatisme se montrèrent elmz lui. 
il y a cinq ans. à la suite de l’exposi­
tion aux ini«*mpéries ilu dur labeur 
(d de la vie rude de l'homme de chan 
tier, qui sont autant d'éléments l'a- 
vorables au (JéveloppeiiuMit de cette 
maladie. La maladie s’aggravait 
graduellement, avec quelques retours 
vers 1«î mieux qui venait par interval- j ni«>y«»

i

c.::o a 0. 40“-"voiw i.î.ral«.«s .writer quo 1AI- !**ler* Vf,,{:!îv,s' „ n
lomasno ne lasso i-ar parllo «lo l ai- «'«n.lMer, «rè. Un, livre,.... 0...0 a 0.G0
ilanei* t’raneo-russe. 
mes. (iii’il n’y ait

d’MiitriK ter- bunérial, moyen à bon, livre. 0.25 <r).:i 
lias une entente |mpérial, lui à très ib, livre.. 0.37a 0.5)

J wunhav»cominun a bon, liv 0.12a0.10

Croyez-vous rtM iiemeai a i.* i—• ™., ,...wV.. .... 1/école des moeurs ou réüexionj
bill te d’une pareille entente 7 bouolionp, im a choisir, livre. O.Jo a O.uO 1Ronl]os (,t historiques, par

—J’ai la onvMion proloiule «pie Couclionz, ,ou»»iere, livre.....  0.0. a i'ubbé LlluDCharil. vol. 3. 4. 5.
’Allemagne, la Franc»* «*t la Russie ceyian,livre................................   O.ib u U..U in-1‘2. pleine roi. veau . . . .

réellement à la p«>ssi- Souchong, bon, livra................ 0.25 a

Llaxmonies de la Nature, iiar 
par itoistc. 1 vol. In-b. demi- 
roi. veau. tr. murinée. (i2l> i». . 

UEuvres de Féiiélon. 4 vol. jQ- 
i2, pleine rel. veau, éburbé . . 

Le spectacle de lu nature, ou 
entretiens sur les particulari­
tés de l'histoire naturelle. P 

Dictionnaire de géographie uni­
verselle ancienne et moderne, 
vol. in-1 —. no mb. planches et 
gtav., pleine reX veau .... 
Ûernnrdla de Saint-Pierre. 3 
vol. in V-\ pleine rel. venu . .

U.5u
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unies coinmandcniîcut au monde, au CHARRONS
mieux des intérêts de tous. J’ai sur- Grftlect Ke„............................... 5,75 a G,00
tout la certitude «|U elles aurai.-nt .e stovor cl Cheetnut White aoh.6.75 a 7.00 

u de faire rentrer dciuntiveimmi Slove et Chestnut red ash..., 6.00 a G.25

possil;

54.00

1.00

0.‘!0

IKiurquol habit ti- 
totisuérison par les l’iiuie.s

contre

A VENDRE

ça à prendre les pilules, et après la 
deuxième boite, il constata qu'elle#* 
lui faisaient du bien. Ce bon com­
mencement l'encouragea à continuer 
le remède ; le mal et les douleurs «'<*- 
loiguèreut peu à peu, le summeU lut 
revint, ainsi que l'appétit. De l'ait, 
après un traitement de moins de deux 
mois par les Pilules Hoses du Dr Wil­
liams. Al. Tedlie avait recouvré par­
faitement la santé.

11 a été bien portant depuis, ot il 
est un des chauds partisans de <*o 
grand remède : il engage ceux qui 
soutirent du mémo mal à renoncer 
aux expériences avec d’autres remè­
des. et leur conseille <le recourir sans 
hésiter aux Pilules Roses du Dr Wil­
liams.

Lu rhumatisme, la sciatique, la né­
vralgie, 4n paralysie’ partielle, l'ata- 
xle locomotrice, le mal de tête ner­
veux. la prostration nerveuse et les 
maladies provenant des humeurs dans 
lu sang, telles que la scrofule, P éry­
sipèle chronique, etc., disparaissent 
tontes devant un twltémciii mlsoiuia-

ot le devoir de se liguer 
Etat insulaire qui a dlssolidarlsê ses! 
intérêts de (vux «le la communauté| 
enroiMVmie et (pii dispose pour les] 
défendre de foret"*- navales égales.; 

sinon supérit'ures. à celles de toutes 
lus autres marines réunies.

Des bonnes fermes dans le comté 
ci’Aroostook, Maine, et dans 

le comté de Madawaska,
Nouveau-Brunswick

Comté d’Aroostook. Malno 
Uik* ferme contenant G3 âcres «Te terre 

(ie première qualité, A un mille et demie 
du village de Van lhircn, dan» deuxième 
rang de lois, et A deux mil le» de trois ma­
nu facture» d'empoix. Terre de bois franc, 
aveu bonne grange et maieon. Valeur, 
$1,000.

Autre ferme, contenant 114 Acres de 
bonne terre avec bonne mnieo» et nue 
bonne grange. Une gramlc partie «le cette 
terre est cultivée. Située à 4 milles du 
village de Vun Buren. Valeur, $1,200.

Un moulin A ecie avec pouvoir d'eau,
___ ,00 a 3 70 situé à 7 milles du village de Van Buren

pour boulanger 4.4 0 a -I 70 et A 5 milles de Grand San It, N. IL, sur 
............................ 1.00 u 1 05 ; un ruisseau n»»ez considérable coulant A

Voyage au pays (le la gram­
maire. 1 vol go in-S, cart., tr.
dorée, il?...............................................o.:!0
Et une foule (fautrea ouvrages (pi’il 

serait trop long d’énumérer. Si vous 
avez bcsiin d’un livre, ancien ou mo­
derne. j«» suis en mesure «D vous le 
procurer il d'excellentes coalitions.

BORDEAUX
h ombre da Jury 
hors Conaourn 
EiTCsiticn Inieici
BORDEAUX /ff v'\

jm?,.-x ) 4" Ar /<> v'v /v

nnoournius.

XL
i ilbl\i!

-m. rue garni:Au. 

Boîte doPoste. 112, Québec.
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t
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Québec. 4 novembre 1893. 

FARINE ET GRAINS
Farine—ratent extra,bar 19G.$4,75 a 5 é0 

Straight Roller........... 3.<n a 3.90 |r rt /»A . M
Extra...
Foi te 
Su per f

• » • • •., O*'»l

■J

.... ••«••• *•'
.... ••

lile par les Pilules Hoses du Dr Wll*
Rams. Elles donnent J(^ teint rose de) p^Ve îe minot...................
la saut0 aux visages pâles et blêmes Avoin» par 34 Ib»...................
ut réforment complètement la ootedi* 
tut ion. En unite chez tous les mar­
chands, ou envoi franco par i* poste, 
â 50cts. la boîte ou 0 boîtes pour 52.50 
en jfadressant fl The Dr WM la sis 
Mctllclno Co.. Brookvtllo, Ont. Nu 
vous laissez pas persuader d’accepter 
des contrefaçons.

........................................ 1 50 a 1.00 travers un pays bien fourni do bois. Le
Farine'de Dmillo en ] chemin de lor Canadian Pacific pn»»e à un

poche» do 100 Uv... 2.00 a 2.10 !: demi mille de ce moulin, tic Pautre'Crri.
Blé .................................................  0.43 a 0.4 ! j do la rivière St-Jcan, où il kc trouve une
Blé d'Inde blanc......................... 0.50 a 0.55 1 voie «l'évitement. Valeur $1,000.
.. .......................................................  0.75 c 0.30 j Une ferme de 44 Acres de bonne terr

° , 1.90 a 1.10 , avec une îpaipon et une grange toute»
0.32 a 0.33 J deux cri tàsez bonne condition, située à 
0.C0rt0.70 quatre mille» «lu village de Vun Buren,

6.00 c G.50 sur le chemin entre Van Buren, Maine,
7.00 a S.OO : et Grain! Falls, N. B. Valeur $760.

ES. LSffl?
43, rue do Colombe*?, A C0URI5EV0IE

-------------  prôa PA.TIIS ------------ *
DADînî)0 1 iMV «u Gèïntino-Rroiiniro, en 
I A* iEiHy"b!UuI cinq os» Occh
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au Chovbon k «J* transport 
eu teuttô nuaucw et «.~>pceoM. 
—

On trouvern des Caülosacs a<ec instruction de tous 
i les papiers susr.pmr.ics, au bureau da jRurnal.
Ces Paniors so tondent .tJtsi cost tes pr.ncin.iux 

tournis\enrs ni me >fs nn •:rj!'•pfuquo;.

ra.;-Sf£fi££

« i
ABBAYE

PA R ls

? cl o a

Jffi'icc do VA r/bv.\
CONTRE : 

Aro?:9jio

•rn es
PARS©

Choléra
Füdi'nesttooj

Mal i!e Mer 
Vatiears 

Dft.'illiar?!

.'-*3 V

c? nrLÔfior
Vlivra jauufi

Voir Prompte tut dtnt tique' 
eh igut F • oo•« 

del t itrv emelopDpt
exlrjvr miquLtto bin iiclir 

rt ne if« (fuo ilolvont 
porter !e» llncou» 

do toute Uimer.Hj.iti.
dUpotx MAS» TOUT» * Lr.8

piiaiiuauik* <*u
Jtloftfo ni tier.

ni: i.a

iZonîrrfnrnnt

ctoxfyot la Sujmitu.c do

Un canadien-français

Prnnean Kirouac
46, rue de la Fabrique

ET v

llü ira© St-Joseph

Elu à la législature do l’Etat du 
Connecticut

Baltic, Oonn., 11.—M. Henry Bu- 
toftii, do Baltic, vient d’être élu il la 
législature de l’Etat pour repréeeu-

Orgo....
/-tiv par 100 botte».
Foin prcî*pé, No 1, tonne... 
Foin prep.*ê, No 2. tonne ... 
Paille par 100 bottes.*.... 
Snrrnzm

FOISONS
Pou*BONa—Morne Séchéle 

quintal. .... 
Morue verto lo b

G.00 a G.50 
4.00 a 5.40 
0.G0 a 0.G6

$4.00 u $4.25 
. 3.75 a 4.00

Hareng du Lubrd.4.03 a 5.00 
Truito iytr quart. G.00 a 0.00 
Morue No 1, g.brl.4.00 a 4.25 
Hnilo de foie de

morue, lo gall., 0.32 a 0,39 
Huîtres par quart. 3^0 a 4.30

LARDS. JAMBONS. ETC
•ter Ta ville <le Sprague. Inutile de ill-1 porc frai» par 100 livre».. G.50 a $7.00 
re que les cléinocmtes sont heureux p0ro frai» par llvro..,,,, 0.08

’dé cette victoire. _! Porc fraie en gro«. .... 0.0G
M. B utcau est ué il Sorel, il y a 57 povc ealé, par livre ...•*• 0.11

ans, 11 n'avait que 10 ans lorsque porc ^alè, par baril.......... 36.00
son -père vint habiter Baltic. Après , jÛTnb0n» frai», par livre.,. 0.08 
avoir tnivalUê dans la manufacture , jftmbons fumé» par livre- 0.10 
et sur les bhteaux il vapeur pendant iBTj fumé. b»oon..............  0.09

Une ferme oont^naat ISO Acred de terre 
de bonne qualité, dans Van Buren, à 
quatre mille» de l’église do Grande laie. 
Venez lr.j voir immédiatement. Valeur 
$800.

Une ferme contenant C0 Acre» do bonne 
terre, «A cinq milles du village do Van

Snuinoa, No 1....17.00 a 17.50 ! stlr lc ohe"’il‘ dc Cariboa* V“lcur

Do pnrlivrc..00.I2«00.n - fornle ,ilufo dansU.louxièn.o rang
de lu rivière St Jean, n 7 mille» du village 
de Van Buren. Celte terre contient envi­
ron 00 Acres de bonne terre, la plupart 
étant en bonne condition avec maison et 
grange. Valeur $460.

i .» • r*• •

W Si inS

Y t .Efîl Lj'J >t 1 N■ . ^.. j O v

URAÏÏS I
fail Sicto: t» i or. isr je®

iB te sosœ mmm

jQRAl‘«3D PRIX 
X post T ION im■£*#"• LY0,i 1!94•■•(Mi r</>

PAU L EMPLOI DES

VU A lt • t v.* üv Uui.r.Axr:

^H^Ün^CÜülis.Mombreou Jury'' 
Y fiIvor - INI khi"• LORDkÂUX IS)5\ru.!

a 0,11 
a 0.09 
a 0J2 
a 17.00 
a 0,0 v 
a 0.17 
a 0,10

quelques année*. M. Butcnu est en­
tré dans le comir rce d’épiceries, mar- 

ohnitiliflOf) fiôcbl ;» <*t ChailS8Ur08f et ! - - , . _.il a alîquls une Jolie fortune. U est I Pouleisdu printemps..............  0.60 a 0.75

VOLAILLE' 

Volailles, rnr couple.

fiulourd’bul un de nos plus riches Oie»,par couple......................
UUJ 1 • Canarde, par couple...................propriétaires.

En 1804, il épousa Mademoiselle Canarda noir», par couple

Comté cio Mnclawacka. Kouvocu- 
Grunswlck

Urü ferme située dan» la paroisse do 
Sic Aune, dans lc premier rang de In ri­
vière St J cnn, mesurant 30 perchce do 
lurgeur et un inillo et demie de longueur 
avec doux bonne» grange». Valeur^ 1,000.

Aussi d’autres bonne» ferme» dan» le 
dit comté, A vendre A bon marché.

Toute» le- dites fllrmes appartiennent à 
la 8ucee»Mon Ljrnott, d’Edinuneton, N. 
B., et po»«r détails et conditions de vente 
s’adresser A JOHN M. STEVENS, N. B. 
ou il PETER C. KEEGAN, Van Buren 

0.60 a 0.65*1 Maine.
0.76 a 1,00 I 1 août—2m CGC

$0.75 a 1,00 
1.60 a 0.75 
LOÛ a 1.10

D4|t»fUim » Ou*ltç*ÿf
t>* «d. 2VIOKl2f 4i

Vonto engross L
PESÇiUï, Boriâ^KS

^u^lie d0 F opCe
AXèUli-CHLOROSE °

EiptriumU&’Atr l«« uluc ursuas :i.m.c4ih d* 
mopor. pjCir»SujtiiWlûWi»v8;iit l’It-oaoaüfi 
cao» ooctuiloûnf ri»clr»ul>l«*. Il e* nrvns-
Utuole «au^ft huddnuo i» y:c«w-'

Fr nijUrrlit ImCaUemt et cmUrtfitvont.
f' Ciger U Bravait, îrgrrîtjôi ta

bCTAIl. ; lOVTU LU PU
Gro« : 40 ol 42, Hue Sitmc-l.asnra.

^ ps BE
% > '*■ a**v'» j.X

Élixir, Poudra et Pâte

y sRR. P?. 10

y g as s
Dom fSAGOELONNE, Prieur 

!,j|lnvcnt6 es l’aa 3LC3‘I?'C£ p>r |j Prieur P. COU HSADD 

VENTE EN GROS:

SEGUIN, BORDEAUX
Maison fondia en 1C07 
Vente d:c3 tontes les b:nn:s

**v*'jW
|parfumeri:5, Fharoadcs et Orcgacrici

MAISON à PARIS, 23, Rue d"Ænahien.
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Magasin à Départements
CHEZ

M. P. Villeneuve, d'Edmonton, a été 
vJu député de St-Albcrt il la législa­
ture du Nord-Ouest -M. «Villeneuve 
est le Ills île notre ami le sénateur 
Villeneuve.

Les profits nets de la banque do 
Montréal, pour les derniers six mois 

ont été de $020,118. '

Le “ Herald ” de Paris, annonce que
l'Espagne a décidé de maintenir sa

^ _____ souveraineté sur les Philippines et
dus pieds A la tête, en prévision île d’en appeler A l'empereur d’Allema-
Phiver le plus vigoureux. . guc pour décider la question, si les

Le plus beau choix de draps a •
paletot ; dani d’elbeuf (Peltzcr) commissaires américains retusent
noir et bleu ; drap Vienna, très d'en arriver A uu anangumeut.

Z. PAQUET
Que désirez-vous 
Messieurs ?

vêtement est Ici au complot,

LORD MINTO
Gouverneur general

IL EST REOU PAR LES MINISTRES 
FEDERAUX

1ST LIS MAIRE PARENT

Et assermenté a trois heures
BRILLANTE RECEPTION

Lo

drap île Moscou, drap depesant . — . .....
Castor, drap Français, Whitneyj
et imitation Handle, etc.

L heure tardive de cette cérémonie 
ne nous permet pas de publier la ré­
ponse de lord Alinto, cet après-midi.

Après la cérémonie, le détachement 
de la batterie 14 a escorté lord et la­
dy .Minto au Frontenac et le détache­

ment des Hussards a escorté lord et 
lady Aberdeen, A la citadelle.

A U heures, un nouveau salut royal 
de i*i coups de canon annonçait le dé­
part de lord et lady Aberdeen, A bord 
du ** Labrador,*’ sur lequel de spa­
cieux appartements leur avaient été 
réservés.

Vue garde d’honneur et une fanfa­
re étaient présentes au brise-lames, 
lorsque Leurs Excellences se sont em­
barquées.

Lord et lady Minto partiront, ee soir, 
Scotsman,” de la ligne Dotai- [Pour escortés d la gare par

uion, portant Leurs Excel lunées lord !i"ef faiirare et un détachement üe mi-

Le
et l:uiy -Minto et leur suite, est arri­
vé dans noire port, d 2 heures, cet

Spécialité
Voici un bon Heaver 
qui fera ouvrir les

milieux 3. U. CharlLuvn. em- ^rt-s-mldl. I ne foule de cmleiix sta- 
. ployé du departement des Travaux tionimlt sur la terrasse pour voir arrl- 

l'ublies, vient d’obtenir île ee îiiOme ,ei' lu nouveau gouverneur-général.
département, en société avec Hro- . ^°1S LdU h. “La Canadienne.'ayant 

noir et bh*u J- bord les ministres fédéraux, a
veux au l>vlx u ‘ e„ un eoiitint de .VO.OOO pom ,iuitu-. 1(. |., n,.|„t.t t„„t p!,.

la toiture du bloc do l’ouest doutâtes \uisé. pour aller d la reneoutre 
réparations ne sout pas encore terini- . transatlantique, qu’il a reiicotitrî 
nées.

extraordinaire auquel il est mar­
qué ; seulement ddets la verge.

Magnifique choix de pardessus 
et L’Jsters cuiifectionués, a piix 
convaincants. :

Vous remarquerez au passage, r nl^ûrnirï ~ -fL,,
uu très chaud veston en cuir non. J_jQ CliGIUlIl U 3 101 
doublé ai “ couverte ou Mai lu- J r\ î I\T A

du Grand-Nord

du
un

li ta 1res.
Hou voyage d lord et lady Aber­

deen.
Hienvenue d lord et lady Minto.

miw.

Le pi_E 1531 As:crtiracnt
Nous avons aussi de très cou 

foi tables pa»ies>us en étoffe aussi 
doublés eu Mackinaw, 
de tweeds, draps

LT LA C FU MB RL DE COMMERCE

peu ou bas de la l’ointe de Sl-Joscpli. 
Sir Wilfrid i-aurier et ses collègues 
ont souhaité la bienvenue aux dis­
tingués personnages.

Sur li» quai de la Heine. Son Hon­
neur le maire Parent, les membres du 
conseil de ville et le grefllor de la ci­
té. attendaient l’arrivée de lord et 
lady Minto. lin met huit pied à terre, 
lord et lady Minto ont été reçus par 
le maire, qui leur a souhaité la bien-

On annonce que les libéraux de Lé­
vis tiendront une grande assemblée, 

demain, après la messe, A Lévis.

L'administration fies
Forestiers Indépendants

JUGÉE EXTRAVAGANTE

Sei’g- S en La f La more de Commerce

Ottawa, 11—Les Forestiers indé- 
j venue, puis lord et lady Minto, l'aille-1 pendaus d’Ottawa se sont réunis cc 

vient de-camp île Son ’excellence cl le mai-! soir en grand nombre, il y avait des
tous tvurvs pour ,-..uiplns iW« U.t- u u.livs-or aux loHivn.enieiits irotui-; r<> I»,|s I’1/"-'; i:;,:is »« l'i,‘ ! do KüuipvJIlo et de

8 ■ 1 rosse, eu route pour le Parleuient, es- Smith’s Fall. Cette reunion avaitiette ou de tous les Jours.
Atelier de tailleur de première 

classe. Satisfaction garantie. 
Prix minimes.

Vêtements confectionnés pour 
tout bs figes. Choix presque in­
fini.

Voyez nos tables d’étalage, ton- 
jours chargé**s vt sans cesse re­
nouvelées. avec force occasion de 
bon mu relié incroyable.

,Gants s: LU* air. :s
•r:iuts de rue. 

voiture ou
en tous genres, 
puits et mitaines <1 » 
voyage, chaudes doublures, avec 
ou saus fourrure. i

\va et 
muni»
du Grand-Nord.

V*dei cette lettre qui traite d’une 
question dans laquelle l’avenir de no­
tre ville est grandement intéressée :

CHAMP,KK DircOMMKKCi: DF 
QUEBEC

iSe3î;S . ' ' ‘ :
Québec. 0 novembre IV'JS.

! L'honorable F. il. Marchand.
Premier-ministre de la province

eu rouit1 _ _ _ _
LA. McGilli- 

iy secrétaire suprême île l’ordre 
les membres do la suite du nouveau pour expliquer aux membres iPOt- 
gouvenietir ont pris place dans d’au-1 tawa lu raison de l'augmentation cso3 
très voitures, mises à leur disposition ! taux d’assurance. Après lino réunion 

parla ville. (des plus orageusos, l’ex - écl.ovin
Au Pnrlomciu. Leur? 

ont: éié reçus par uni 
neur eomporée »*•♦ Se bataillon. Lord taux u’étuit pas justifiable ; que les 
et lady Aberdeen sent arrivés en nié-1 oiliciers do la cour Suprêino condui- 

me temps, esenrtés par un détache-1 sent les alla.res do la société avec
extravagance. La résolution a été 
adoptée à Punanimiié.

*!'• mm iim.ort:intf corn-| <.OI.((-.s ;;l i,olmm.s ,i,.s Hussards I aé convoquOe parJI.I:
*ntion au snjv»t du eluiioii» de 1er Canadiens. Les ministres fédéraux et j vray secrétaire suprêu
• V. ...1 lies IHi>ImIiI*i>< «In 1«| snil.» • 111 MiiIIVI'-II! nnni. n«,«> ...

\4V-0 J M fis» Ul itjjb U VO, 1 l A * VL • Ml
•s jKx ce 11 en c* ss (,'ook a proposé, secondé par M. F. 
>' gai de d'hon- | Ci. Dennett, que Paugmeutation des

de Québec, Québec*.

Chemise K:Gnâik3
eu gros melton très pesant, plus 
chaud que le jersey, fabrication 
spéciale pour travaux en plein air. 
va rapidement à tiPcts.

La balance de nos elu-mises Ha­
ndle valant $1, $1.25 et $1.50 s’eu 
45cts à 35cts la, pièce.
C'est une occasion qu’il ne faut 
pas manquer.

Par suite d’une production ex­
cessive à la manufacture, nous 

pouvons offrir d'excellentes ca-; 
inisoles et ca levons d’hiver, en i 
laine rose, blane et gris, valant j

Lingerie pour hommes au grand 
complet: Chemiserie, cravates.,
bretelles, etc., à grand marché.

Très jolie foulard pour jeune, 
homme, A 20cts seulement.

! TMonsicur le premier-ministre.
•le suis chargé par la Chambre de 

j Coimi eree il*- Québec. d'appeler l’at-
falr

ment de la batterie P. de campagne
• î * l'Artillerie Revalu. Des milliers de

•

; spectateur.*- entmiralent b* Palais Lé- 
Iglsîatif. La cérémonie d’nssermontn- 
j lion a eu lieu dans la salle du Conseil 
j Législatif, brillamment décorée pour 
I la eireoiislanci». Le parterre et les ga­
leries «'Micnt remplies d’invités, au 
nombre desquels on ren arquait plu*

DKEYFÜ8
SERA RAMENÉ EN VU ANO 3

' teutioii du gouvernement sur !• 
que les travaux sur le chemin du : sieurs dames, en riches toilettes. Loi 
Grand-Nord sont suspendus. • »t que ; d’oeil était il la fols joli et itn-

j rien ne paraît st» faire aetuelîem**nt • posant.
i dans li* but de compléter eotto entre- j Lord Minto a prêté serment entre 
prise d’une si haute importance pour i les mains* de M. Metïec. grefiler du 

lia ville et le port do Québec. i Conseil Exécutif de la Puissance. A
Le< ehoyeus d** Québec, s’inspirant <-.» imunetit. le eamai de la citadelle a

Le cas du col. Picquart r ira décidé cbmain

Desastre en Chine
DES CENTAINES DE VILLAGEB DE­

TRUITS PAR UNE INONDATION

Londres, 11—Une dépûcho do la 
mission baptisto, dims lu province do 
Sliaugtung, Chine, aunonco qu’uno 
inondation do la rivière Hoang-Ho, 
dans cetto province, a détruit des 
centaines de villages et quo la famine 
menace un million d’habitants.

En Votre Montre
La Confiai!c....

La premiere bordee
Il tombe 8 a 9 ponces île uoige a Montreal

Peu de retard dans le service des 
tramways et des trains

(tU-Kehc Mtôcialo)

Londres, 12—Le correspondant pa-

Votre choix, Mesdames !
ITès beau matc'lassé brun et

I de Vidée d'anu ner :ï Québec par le 
moyèn de i*e eiu»ndn de fer. h» eotu- 
moree de l’ouest “ via 

f Sound, ont vot*' fl cette onti 
somme de S"2n0/r0(i.

La partie «le coït*» importante vol** 
de communication mil se trouve dans 

j Ontario a été complétée, et ouolqu’elle 
n’ait point encore de terminus dans 
aucun port de mer. son trafic a dé­
liassé toutes les espérances et consti- 
tuc déjn un moyen puissant d’attirer 
h* eoniinerci* d«* l’otm^t vers le Saint- 
Laurent.

Il ne reste plus du chemin de fer 
. du Grand-Nord que SS milles à cou-­

noir pour capotes et colerettes. % a lruin, |W,lir compléter. entre Parry
hint $4.50 la verge poui Sound et OuéLce. une vole ininterrom-

QO O O pue de 550 milles dont le terminus ua-
"... . . .... iurel serait les doeUn dw gouverne-

Whltuey mixture Allemand, très jnon| 0l.-h(.p
épais. ]Hiur costumes de dames et NoUfi f.‘ov<.,w 1110 |n province n d*'
aussi pour paletots d*hommes, va- v(. ^.jôo.OOd de subventions nom-
leur ordinaire $2.00 *1 r, pn;.tlo <ln rbemia qui est nujour-

Q ] ;“5O d’hui construite : elle est donc très in-
^ ... . v r i „i î , térossée 5 ee que cette entreprise so«t

Drap sport (Dolf Cloth) a double ;K.ll0V-.o
toce. Xous estimons, en outre que tout ce

Magnifique choix de draps de fm| <i<f nftnr atteindre «••»
couleurts fashionables. Mlf< 0»rst rnccomplissemenl d’un en-

Dix nuances différentes ilaus L-«,peinent, pris par le gouviM-munenr 
les verts seuls. de' Houehetville envers la eninpagnle

Manteaux confectionnés, par- (-M (;rand-Xtu-d. de lui transférer une 
faits sous tous rapports. subvention déià votée par la lftel.da-

Klêgante capote en *’couverte” tMp4. : siiluenflon n’étant point
avec uervlires, épaulettes et »*«•; nouvelle. *.l nous paraît qu’on ne sau- 
puchon couleur, pour fillettes com- r;,|t pinvmiuer comme étant dêroga-

tiré le salut royal de 21 coups. Puis 
Son Ibuiiiem* le maire Parent a (humé

risien du “Morning Post” dit qu’il a 
été décidé do ramener Dreyfus il Pa­
ris afin do lo confronter avec les té­
moins du sa soit disante confession, 

h’ P;,rrv j lecture de l’adresse suivante, an mu:- Ujie autre dépêche dit que lo cas du 
•éprise une I veau smiivcrrieur-général nu nom des j |t#.Cül. p1(îfjUart enfermé t\ la prison 

citoyens de Québec. : militaire du Cherche Midi, sous l’ac-
,, cusation d’avo.r lorgu ut de s’être 

A ^oii Lxeellcnce le 1res l Ionorao.u. ervj tju documents foi gés, aura dé­
sir Gilbert .loin» Lined >iurraj-1 ^jdé demain.
Kyimonmond. comte du Minto et 
vicomte Mulgiuid de Mulgund,
1*0111 té de Forfar, dans la prairie 

du Itoyauine-Pnl : P»aron Minto
de Minto. comté de Roxburgh. | --------
dans la pairie de la Grande-lire-! OFFRE LA CRETE
tagne. Daroimut de la Nouvelle-j _____
lleo.-se. Chevalier Grand-Croix du 
l'ordre l’rès Distingué de St- 

Mlclli‘1 et de St-Heorge. (*tc., etc.,
( ’.ouveriK»ur-géuéral ilu Canada.

LA TUEOUIE
A LA RUSSIE

(Oil tehe si écinlc)

Montréal, 11.—D’après les informa­
tions prises il Pobservatoiro du l’hô- 
tul de ville, du M. Gauthier, il serait 
tombé depuis hier 8 & i) pouces do 
neige. Durant 21 heures le thermo­
mètre s’est maintenu entre fit) et 32 
degrés et ilo il heures hier soir il 4 
heures ce matin lo vent a souillé avec 
une vélocité variant de 35 ù 40 milles 
il l’heure. Ce matin copendant cette 
vélocité du vent a été réduite è. 25 
milles il l’heuro environ.

En 1SÜU la première neige est tom­
bée Je 20 octobre à 0.25 du soir. Lo 15 
do novembre il est tombé OA pouces 
de neige. Lo theimomètro durant la 
tempête a varié entre 31 ot 43 degrés.

Eu 1807, lo 0 de novembre il est 
tombé 11 pouces do neige. Le vent 
souillait 35 milles i\ l’heuro. Lo ther­
momètre a varié entre 32 ut 37 de­
grés. La tieigo a aussi continué do 
tomber les li et 12 novembre. Puis 
la température est devenue pluvieu­
se. L’année 1808 a été l’année terrible 
peur la neige. 11 n’en est pas tombé ! 
moins do l*j pieds durant l’hiver.

La tempête a légèrement entravé. ! 
h:er soir ut ce matin, lo service des ! 
tramways. Les retards ont été peu 
considérables, cependant, et les ba­
layeuses mécaniques ont, par leur 
travail effectif, empêché les différen­
tes lignes d’être bloquées. Cet avant- 
midi, lu service avait repris sa régu­
larité parfaite.

La tempête n’a que pou retardé les 
trains de chemins de fur. Les convois 
du Pacifique venant de Toronto, llu- 
lilax et Vancouver, n’ont éprouvé 
qu’un retaid d’une dizaine de minu­
tes. Sur lo Grand-Tronc les trains de 
1 Ouest sont arrivés 15 minutes après 
leur temps.

Le repos troublé
La nuit vous ne pouvez dormir par­

ce qu il vous vient continuellement 
du peu il îles envies d’uxpoctorer. Une 
petite dose de ” Hauiiit* Rhumul*’ vous 
délivrera du eut ennui, et vous per­
mettra du reposer tranquillement.

Est sssurôo si vous en avez une avec le mouvement 
G. Seifert, car nos mouvements sont les meilleurs 
que la longue expérieuce et l’art peuvent produire 
Nous en avons de toutes les grandeurs doee mou­
vement de montre, depuis la petite montre de 
dame jusqu’à la grosse portée habituellement par 
les messieurs.

Nous avons des boitiers en or et argent, et si 
vous préférez shoisir un dessin, nous ferons le 
boitier à ordre, avec monogramme ou set en dia­
mants gravé, soulevé ou encavé. Un des plus 
desirables cadeaux de Noël.

C. SEIFERT
BIJOUTIER

.34, RUE BE LA FABRIQUE
et la Russie. L’Allemagne soûle, d’a­
près le "Gaulois.” semble disposée 
offrir son aide ît l’Espagne. Ce journal 
dit : ** L'arrivée probable de l'empe­
reur Guillaume è Cadix et la visite 
qu’il fera à la reine régente sont des 
indices significatifs de ses dispositions 
amicales à l’égard de l’Espagne.”

Le “Matin” annonce que samedi, 
les Espagnols présenteront *' une nou­
velle réfutation des points de droit et 
des faits avancés par lus Améri­
cains.’* On croit, dit le “Matin” que 
les négociations dureront encore quel­
que temps et il est faux qu’une rup­

ture soit Imminente.

Pari désastreux
R. CROKER PERD $150,000

Excellence,
C’est pour nous un véritable plai­

sir de vous présenter lus hommages 
tir la cité de Québec,—nous oserions 
même dire—du Dominion, au moment 
où vous touchez lu sol canadien en 

votre qualité du représentant du 
Notre Auguste ut ILun-Aliuéu SoU- 

vurn inc.
«’online citoyens du Qu hi-e nous

Londres, 12— Le correspondant du 
“Daily Telegraph” à Su Fétersbuurg 
dit qu’il est rumeur quo la Turquie a 
offert la Crète la Russie, en règle­
ment du son indemnité de guerre.

incenüie a Ddorainc
(Pt’Mlshc •ncuiiilv)

"Winnipeg, 1*2—Un incendie consi- 
_ dérable a détruit six blocs de niai-

sommes heur» nx du privil g* qui nousjsons Dt*lo aine hier. L’hôtel Qmoa 
est encore une lois accordé d être ius tslréd it en ccncltes. Les |.ui*.uJto- 
pivinicrs à souhaiter ia bienvenue t:ilo3 sont de $20,0 K) environ couver- 
uuhii (pii vient au nom d.» l’Anglctur-j tes par ^9,000 d’assnra.ice environ, 
ru présider aux destinées «lu Canada.

Si. autrefois nous avons pu dire de 
vos illustres prédécesseurs comme 

lions le disons du vous-inunie, quenu* pour garçons. j foire è rengagement qu’aurait pris ...........................
Les derniers caprices du la mo- V()l!V ^onvurncmcnf de ne plus accor- I ÿ,)|iv îiaiiYê renommée vous avait ici. 

^e : «1er de subventions aux chemins 'h- I précédé, ainsi que Lndv Minto. c’est |
Superbes matinées un Dlaid lai- ror. 'pour nous une vive Kutisfacilcn do

ne ut soie. _ i t.a unrlîu (h* ce ( h(*iuio nef (îuiluinoni j)4lls,.r tpU., 4l i 'exemple du Lord et|
Ruas un plumes A IScts et 37cts.|on o]>ôiation a dcjA créé d'importun- Ahurdceii, avant de revêtir les

tes lndustr;»»s dans la pulpe, h* panier 
ut le bois. Les droits du Souche (tim­

ber dues) de même que la vente dus 
pouvoirs d'eau auxquels eus Industries 
ont donné naissance, dot vent consti­
tuer pour la province une importante*m

Tl reste encore une bonne bal an

Crime horrible
U;, ra irtri rj tto ra victime (Îr.îis un 

f ji:r a pain

source de r»»V(*uu. Ues exploitations 1j.l>

attributs du la viot*-royauté cana­
dien uc, vous êtes venu demeurur 
parmi nous et pn luire part à notre 
vie nationale, vous préparant ainsi 

d'avance ;t remplir la charge Omiiien- 
t“ de Gouvcrnuiir-Général du Cami-

oiit donné aussi une plus value const 
dérnblo aux concessions l’oreslières 
(limits! du la province, comme l'indi­
que le produit de la vente d'* ces con­
cessions (pu* le gouvernement a faite 
récemment. Fus avantages ne pour­
ront que s'accroître à mesure (pu* cet­
te région se développera.

Sans vouloir prétendre que cet arrêt 
survenu dans les travaux de coiistrue- 

ce du gants du kid valant $1.15 ù tfon dépend du gouvernement. il
# COcts la paire.

Lainages à bon marché
Très bel h j rrûtonne valait 15 

ft lCcts réduit A 12uts la verge.
Ruau choix de llnucJJctle. 
Magnifique assortiment de cou - 

vertures du laine. Oeillettes, etc.

w-F? Peignoirs en Edrc- 
^NVdou ot Flanellette.

\<à Robes de nuit, as­
sortiment do couleur 
tendres, avec jolie 
garni tare,pour dames 
et fillettes.

Balance d’un grand 
lot de Robes do cham­
bre valant Gl)c à 75c 
pour 50 cts.

§ÉK
I/Injzi: ie

Choix ravissant de petits ju­

tions paraît que ce serait d»* la part 
«le cc dernier une politique regretta­
ble de permettre que ce chemin im­
portant rosie incomplet quand il faut 
relativement si peu pour l’achever.

(Vite nouvelle voie raccourcit do 
S00 milles, comme l’on sait, la distan­
ce entre Duluth et Liverpool compa­
rée iT la volt* do New-York.

Pour cos raisons, la Chambre de 
Commerce de Québec* espère, que le 
gouvernement voudra bien s’enquérir 
de la cans»» de la suspension de tra­
vaux qu’elle lui signale et qu’il pren­
dra les moyens nécessaires pour assu­
rer l’achèvement, dans un avenir très 
prochain. de ce chemin Important 
avant eue le trafic de l’ouest soit ir­
rémédiablement détourné de la vole 
du Saint-Laurent.

.l’ai l’honneur d’être.
Monsieur le premier-ministre, 

Votre obéissant serviteur.
EDMOND OFFRE.

Les ci ni nun les qualités que vous 
avez manifestées ailleurs vont trou­
ver ici un vaste champ d’action, car 
notre patrie avec son Immense terri­
toire. l'étendue et la variété du sus 
ressources, sa réputation grandissan­
te au dehors, n'attend que la main 
d’habiles ouvriers jkjUt hâter sa crois­
sance et assurer son développement.

D’un autre côté, si i on considère 
la diversité dus éléments dont se 

compose notre population, leurs diffé­
rences d’origines, de croyances reli­
gieuses, leur génie propre et lus qua* 
lités particulières à chacun, lu «leslr 
bien légitime chez tous de garder 

leur cachet individuel sans nuire â 
l’établissement du l’unité nationale ; 
si l’on considère I».* respect et la dé­
férence mutuels de tous, l'harmonie 
et la bonne entente qui marquent leurs

Londres, 11—Un crime horrible a 
été commis la nuit dernière dans une 
boulangerie do Londres Nord.

SMineider, un Polonais sans asile, 
ayant été reçu pour la nuit dans cette 
boulangerie, a tué l’aido boulanger, 
un Allemand, et l’ajoté dans lo four.

Le maître boulanger, alarmé par 
la mauvaise odeur qui se dégageait 
du four et qui était produite par la 
combust ion du cor| s, descendit dans 
la boulangerie. Schneider se jota sur 
lui ot lu frappa il coups do bâton et 
docout.au. Les cris du boulanger 
attirèrent heureusement la police 
(pii arrêta l’assassin.

Les mines d’or de la Beauce
M. Charles lluot, artiste-peintre, est 

de retour de St-François de Buauee, 
où il était, depuis quelques jours, l'hô­
te du M. Taschereau Fortier, le sym­
pathique régistrateur du l’endroit. A 

j part lu souvenir d’une charmante 
j hospitalité, M. lluot a rapporte avec 
; lui des renseignements précieux con* 
coma ut lus travaux d’exploitation des 
minus d’or. 11 s’est rendu uu com­
pagnie de son liûte, sur lus terrains 
aurifères du la “Gilbert Beaueu Gold 
Mining <’u. " ut y a recueilli une fou­
le d'études et du matériaux en vue, 
d’une série du dessins, représentant 
lus diverses opérations que suldt lu 
précieux minéral, depuis son extrac­
tion dans lu “bed rock” ou ancien 
lii du la rivière jusqu'il son opération 
finale du lavage dans la casscrollu de 
for, moment suprême où l'on constate 
!e résultat d’une journée uu d'une 
nuit du travail.

L’artîsto représente, entr’autres des 
scènes dans les galeries souterraines, 
• llets que la photographie n'est pas 
encore pam nue â rendre ; on y volt 
lus piqueurs et brouut tours travail­
lant avec activité, à la lueur fauve 
de quelques chandelles accrochés aux 
“wails” ou parois en pierres, polir 
empêcher les éboulis de la terre.

(’es dessins, pris sur lu vif, et re­
présentant tout le personnel des tra­

vailleurs. •’en action” seront exé­
cutés dans un format assez considé­
rable ut donneront une très juste idée 
de l'importance des travaux «l’exploi­
tât ion sur Je terrain dus mines de la 
l'eauce. Ils seront extrêmement, cu­
rieux pour tous ceux «pii s’intéressent 
â l’industrie minière de notre pays.

Ui:c decouverte intéressante
L’inspecteur des mines du gouver­

nement do Québec, M. Obalski, ac­
compagné do 21. do Jurkowski, cîo 
Hull, a fait une intéressante décou­
verte archéologique, samedi dernier, 
dans lo douxième rang du township

h.I.m’iMUKÎ-uTde Bouchetto. Cost un monument­
!. . ......... .............I évidemment un monument funéraire

pous et pantalons eu llanellettc! p^iient de la Chambre de Commer-
bleue, blanc et rose pour petites 
filles.

Pantalons de-dessous en tricot 
camisoles, caleçons eu puni en tri­
cot.

Combinaisons pour dames.
Jupons enmolriue et satine ra­

yée couleurs. 9
Jupons en wincey et feutre.
Beau choix de “maillots” en 

tricot noir et Bloomers gris, Je 
vrai article pour l’hiver.

Chaussures pour tous
Visitez le magasin des chaussu­

res.
L’éiégante et confortable botti­

ne Ponseo pour dames.
Agence exclusive H Québec pour
les produits! supérieurs de la 

Lyon Shoe Co.

Distribution Gratuite
d'échantillons de savon Ban Ami, 
èe samedi seulement

l PAQUET
167*160471, UUC ST.J0SKM

% . TELEPHONE 2171

eu de Québec.

la; fortune vous sourit- 
elle ?

Certaines gens sont nés sous une 
bonne étoile ; d’autres attendent leur 
chance qui tarde â venir. Ne déses­
pérez pus. Envoyez une carte-postale 
â The Canadian Royal Art Union. 
Limited. 238 et 240. rue St-Jacqucs, 
Montréal, et vous entendrez parler de 
quelque chose qui porte bonheur et 
comble vos voeux.

de

832
021

érjncî S:-Lmv5 cb Consagao
Voici les numéros gagnants â la lo 

terie de la conférence 8t-Louls 
Gonzague :

20 351 707
145 407
238 501

022 *■

lx>s effets seront livrés chez M. J os. 
Hunrd, 13. rue Colomb, d’aujourd’hui 
i\ un mois. -v

En consultation pjifr une jeune fille 

anémique :
—Taie manque d’exercice, votre de­

moiselle : 11 faudrait lui faire faire 
de la gymnastique.

—Ca se trouve bien, la saison des
bain va cof vmencc£»

i . „„ t •>... ,».. mido et couronnés par un monolithe
v» s « ; j r ? r i Œftïs-"nfMSÆ

mais qui est aussi tout â 1 h«»n- ti^|gvat|onj 8Ur Vjngt-Cinq pieds de
largour â sa base. Cu qui prouverait

ge,
neur des hommes distingués qui vous 
ont précédé â Rideau Hall.

Nous avons la certitude que vous 
serez â la hauteur du la mission que 
vous êtete chargé de remplir parmi 
nous, car nous savons avec quel soin 
Notre Très Gracieuse Souveraine clioi 
slt ceux qu’Elle envoie Ici comme ses

son antiquité, c’est la souche d’un 
arbto qui a poussé sur une dca lacos 
do cotto pyramido et dont la crois­
sance accuse 100 ans. Co monticule 
de pierre doit receler des armes, do9 
squelettes, dos reliques sauvages. A 
cent pieds do lâ, dans la plaine, uu 
trou do six pieds do profondeur parreprésentants. Votre expérience des ___ ____

'affaires- canadiennes, votre contact, fieux pieds d’orifice ressemble A*un 
pendant trois ans avec notre popula* puits crousé sur les confins d’une 
tiou nous font présager le succès eu- bourgade dont lo monticule plus
tidr de votre administration.

Fennettez-nous u associer â Votre 
Excellence, dans la cordiale bienve­
nue que nous Lui offrons aujourd’hui. 
Mme la comtesse de Minto et les mein 
bres de votre jeune famille. Nous ac­
cueillons celle-ci avec u autant plus 
de plaisir qu’elle compte dans ses 
rangs The Lady EU*» ni dont nous sa­
luons avec bonheur le retour il lu ca­
pitale du Canada qui fût son berceau.

Nous savons d’avance, madame la 
Comtesse, ave»? ',••••’» grâce char­
mante vous allez remplir le rôle déli­
cat et distingué qui vous appartient 
nu milieu des fonctions plus graves 
qui sont l’apanage du Chef de l’Etat.

Et comme les Canadiens ont gar­
dé de leurs aïeux de France et d’An­
gleterre, 1ô respect du beau sexe et 
fa soumission la pus entière A son 
empire, vous pomez être sûre, mada­
me. que nous tonnons aujourd’hui les 
voeux les plus sincères pour que 
votre séjour au Canada soit une suite 
nou-interrompue de jours heureux.

8. N. PARENT, 
Maire de Québec. 

H. J. J. Chouinard.
Greffier de lu Cité. .

haut décrit est ie contre.

Un nouveau Monsignor
M. l’abbé E. C. Tanguay, du Sémi­

naire St Charles Borromé, do Sher­
brooke, est actuellement il Jérusa­
lem. Lors de son passage A Rome il 
a eu plusieurs audiences du Saint- 
Fèro, et le Souverain Pontife vient 
de le nommer Frotonotairo Aposto­
lique, avec lo titro de Monsignor. M. 
l’abbé Tanguay est lo fils do Al. Char­
les Tanguay, de Wcedon.

MORT D’UN .ZOUAVE
M. Noé Raymond, de Raymond 

Frères, marchands de St Hyacinthe, 
est mort jeudi, après une maladie do 
quatre mois. M, Raymond était né 
en 1S45. Il y a deux ans, Il fut fait 
chevnlior do l’Ordre do Pie IX en.ré­
compense des services qu’il rendit à 
a papauté on 1S63.

Le Maria Teresa

Les autorités anirlaisass’eii 
emparent

Des complications vont surgir

N lissa n. Rallumas, 12.—Les autori­
tés de l'amirauté anglaise vont pren­
dre possession du Mariu-Tcrcsa com­
me une épave abandonnée. Le con­
sul américain a protesté. Lo stea­
mer Autillia se rend sur la côte de 
l’Ile San Salvador avec des officiers 
de douane et de police. Lus opinions 
diffèrent sur les chances de sauver 
le croiseur, qui ne se trouve pas ce­
pendant dans -une position trop diffi­
cile.

Ea question ties Pliilppines
L’Espagno ne veut pas ceder

Madrid, 12.—Les Journaux assurent 
que lu gouvernement espagnol a don­
né ordre à sus commissaires â Fans 
du nu pas céder sur la question de la 
souveraineté de l’Espagne aux îles 
Philippines, qui, dit-on, est tout Cl fait 
étrangère au protocole, et il puruît 
que les commissaires ont reçu ins­
tructions de ne pas discuter cette 
question.

On assure du pi us que le gouverne­
ment espagnol déclarera qu’il n’a pas 
été autorisé par les Cortès de négo­
cier la session des Philippines.

Les journaux libéraux conseillent 
aux commissaires espagnols de quit­
ter Paris après avoir protesté contre
les demandes des américains.
Paris, 12.- Le “ Gaulois” publie un 

long article favorable A l’Espagne et 
contre la cession par cette dernière 
de l'archipel des Philippines aux 
Etats-Uuis. L’article dit entre autres 
choses que les Espagnols refusent ab­
solument d'admettre même le princi­
pe de l'abandon de leur autorité aux 
Iles Philippine» et 11 ajoute qu’une 
rupture des négociations qui sera sui­
vie d’une occupation de l’archipel par 
les troupes américaines, est probable.

En terminant le “ Gaulois” fait, re­
marquer qu'une Intervention de l’Eu­
rope serait possible, bien que ee jour­
nal doute que cette Intervention ait 
lien A cause des différends qui divi­
sent la Franco, la Grande-Breijigne

ses de chicorée A Whitehead et Tur­
ner. 2 caisses de gomme A Win Doy­
le. 4 boites de zinc â N. U* ml eux lît 
fils. îl») ballots de marchandises à 
llupücld, Ludccking et Clc. 4 cais­
ses de faïence à Eudemain ut Chur­
chill. 50 ballots de peau du chèvre 
â ordre». 1G ballots de cuivre A J. A. 
{Schwartz. 12 caisses de jouets ;i *.j. 
a m,\ ut et Lui e. i caisses du matière 
chimiques au Morriu College au sum 
du professeur McIntyre. 0 caisses fie 
mat lires chimiques â J. E. Liveruois 
50 boites fie sucre A ordre.

SERVICE DES SIGNAUX
10 heures, a. ni.. 12 novembre.

F Islet.—Clair, vi»m d’ouest.
I Kiviêru-du-Loup.—Clair, gros veut 
(l’ouest.

Pointo-au-Pêre.—Nuageux, gros vent 
, du nord-ouest. Montant à minuit le 
“ Scotsman.”““ rm , • “ Scotsman.”

New-York, IL- L’élection do Théo-1 r.A]) cuatte.-CInlr, gros vent fin
dore Roosevelt,comme gouverneur nord-ouest. Montant â 7.30 heures, a. 
gouverneur de l’Etat do New-A or.*, j,, •• Eauruntiau.”
a fait perdre do forees sommes d ar- Rivière Martin.—Clair, gros vent du 
gent A Richard C rouer et A ses amis nord-ouest.
qui avaient parié pour Van Myck. Madeleine.—Clair. gros vent

Crokor perd $150,000 ; J. 1'. Carroll, qu nord. Montant, hier, “ l’Acadia.” 
$30,000 ; Mauric e Untermeyer, $20,000 cap Race.-Bruineux, gros vent du
F. H. AlcCarren, $15,000 ; etles autres nord-ouest. Descendant, hier, A 2.30
en tout S)00.000. _ .

Si Van Wyck avait été élu, Oroker 
lirait gagne $175,000.

Luc majorité républicaine

Dans ies deux chambres

.... vv. »»• uu>>. u... f» . V.T , V ill (lu
nord-ouest. Descendant, hier, A 2.30 
heures, p. m.. le “Sagamore.”

PERSONNEL
M. L. B. Dionne, avocat de Fraser* 

ville, est allé s’établir A Chicoutimi,
LE BATEAU DE MONTREAL

Le “Carolina” do la compagnie du 
Richelieu, qui était dû A Québec hier 
matin n’est arrivé qu’A 3 heures ce 
matin, ayant été retardé par la tem­
pête.New-York. IL—11 n’est plus permis 

d’en douter. La majorité, uu pro­
chain congrès fédéral, sera acquise 
aux républicains dans les deux 

ciiaui1 tes. D’après les dernières In­
fo .'mations, le sénat sera composé de 
55 républicains. 20 démocrates, "
gent 1st es et *1 . . , . . . .

pour les républicains. 2o voix. A ,;l j (®, A ïH/li*
chambre des représentants, il y au»a (e 561/fttJllv ISÎvlv»

S De $4 à $10,000 *
•ains. 2«> voix. A la /TL 144 a:a

185 Tupuhlieains. R>3 démocrates. 7 ©)
populistes et 2 argentistes ; majorité 
pour les répuoiicaius, 13 voix.

FAITS DIVERS
LA TEMPERATURE

Toronto. 12.—Probabilités de la 
température pour les prochaines 21 
heures :

Vents modérés de l’ouest au sud. 
temps beau et un peu plus doux de­
main.

VENTES FAR LE SHERIF 
Deux propriétés out été vendues, 

hier matin, par le shérif ; l une appar 
tenu ut A Ed. Blouin, A St-Sauveur. a 
été achetée par M. Bélanger pour $12.» 
et l’autre appartenant A T. Lemieux, 
dans le quartier Jacques-Cartier, a 
été achetée par le séminaire de Que­
bec pour $1,050.

LE VICTORIA HOCKEY CLUB 
Le Victoria Hockey Club a lait 

hier soir, ses élections annuelles dout 
le résultat a été comme suit :

Président honoraire, R. Harcourt 
Smith ; président, E. A. Evans ; vice- 
président, Win J. Lynch, secrétaire- 
trésorier. G. M. Stanley, capitaine, E. 
Car n eau.

Comité P. Russell, F. Evans. H. 
H. Lawrence, II. Blair, M. U Meant, 
J. Power.

UN CONCERT
L’Union Commerciale donnera un 

concert de chambre, lundi soir, A ses 
salies, No 218, rue St-François.

QUAUANTE-llEOUKS 
Demain l'après-midi, A 4 heures, A 

l’occasion des Quarauta-lleures de la 
Congrégation de St-Roci. L Union 

Chorale Palestrina exécutera le pro­
gramme musical suivant :
Laetabitur.....................................Wagner

O Salmans (sans ace.) . • Gailus
Tota Pulchra Es I. .Archambault 
Tuntffin Ergo . t . . . Gagnon
M. T. Verret, jr., nouvel organiste 

de la société tiendra l’orgue et M. H. 
Plaute dirigera le choeur.

UNE BELLE SOIREE
Nous tirions nos lecteurs de ne pas 

oublier que c’est lundi soir, que sera 
donnée A l’Académie de Musique, la 
soirée dramatique et musicale, sous 
les auspices de la conférence de St- 
Autoluu de Pttdouc de la société de 
St-Vincent de Paul. La représenta­
tion : “Les Pirates de la Savane” 
sera Vuterprétêo par des acteurs de 
grunde réputation, et la partie musi­
cale sera exéxni tue par l’orchestre 
Curbonueau. Rendons-nous doue en 
foule A cette soirée dont la recette 
est destinée A venir au secours des 
pauvres de notre ville pendu ut la ri­
goureuse saison de l'Hiver, et cette 
aumône nous portera bonheur, car en 
donnant aux pauvres nous donnons A 
Dieu. Ainsi, lundi soir, A l’Acadé­

mie de Musique où uomh passerons 
d’agréables moments de récréation 
tout eu faisant le bien.
LA CARGAISON DU “ WEST-

MEAT”
Plusieurs marchands de Québec 

avaient des marchandises A bord du 
-’Westmeath”, de la ligne Ham­

bourg- américaine, qui a été abandon­
né eu nier.Voici la liste de la cargai­
son destinée A nos marchands : 20 
quarts, 10 octaves, 100 caisses de gin 
A Langlois et Paradis, 30 boîtes de 
gin A A. Joseph et fils, 105 boîtes de 
gin A Whitehead et Turner, 85 boîtes 
75 caisses de gin A N. Uloux et Cio., 
15 caisses de marchandises *1 ulu; 
Francoeur, 11 caisses de marchandi­
ses A Hupflëid, Ludecklog et Cle., 1 
caisse de vitres A ordre, 38 caisses de 
marchandises au chemin de fer St- 
Frauçols, 0 paniers de bouteilles vl-
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Nous distribuons 3434 prix, compris 
entre les montants ci-dessus, ù _ 
chacun de nos tirages mensuels. •) 
Tour plus de renseignements en-<• 
voyez une carte-postale et nous vous 
enverrons notre prospectus et notre •) 
plan de tirage. . •)

r the Canadian <5
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Ilillets, 15c, 50c et $i,
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Les convois partout do lu Stut. du l'ntuis
8.40 A.M.,1.10 & 11 P.M. la semaine 

Dimanche, 1.25 P.M.et 11 P.M.

Jeudi, 24 Novembre 1898 
Billets d’Allcr et lierons seront vendus ai

PRIX D'DN SEUL PASSAGE 
Les 23 et 24 Novembre

......... BONS POUR..........
Rovonir Jusqu'au 28 Nov. I89S

L’n officier do la Douano atnôricaino $o tient 
h In station pour inspector ot scellor lo ba:a;o 
destiné à tous les Endroit* dos Etuts-Unis.

Pour toutes Inlormntions, pamphlets, chars 
palais et dortoirs, s'ndrcsser X 

Télérhono 91
Buroaa <U» Billots «t do Tëlégraplilo 

14. XlUE BDADC
Vie»â*viê le Bureau de Poste

et à la Gare du Palais^
12.novombro 1S9&

iïïifih
r? AV js

7.30 A. M., 12.40 P. M., 6.30 P. M.

Jour d'Actions ùb Grâces, 24 Nov.
Dos billets de retour seront dmiiooinmo suit* 

au tnux d’un
bimplo billot do promlôro olaaso

Entre toutoa los station* au Canada, ot le» dé­
lions au Canada pour ot de Détroit ot 1 ort Ilu 
ron. Mich. Do toutes les siatious ou Ca;»^ 
pour 8ti»i»«indon Bridtro, Chutes Niagnra, biacn
itoclc, et Buffalo,N.-Y. lusLes bille;* sont boni pour partir par tous les 
trains los 23 et 24 novembre, et bons pour rete­
nir du lieu do destination pas plus tord quo ie 
23 novcinbro 1SV3.

T. S.—Un o (licier do Douane so tient il Quéj*» 
et Ldvis pour inspector et soollor lo bucju'oae*- 
tiné à tous les endroits dos BtuU-Unts.Pour billets et espace réserver pour lcs cnir» 
dortoirs, s’adresser aux agents da Grand-frouo

Bureaux des Billots, Quebec
5. RUE DU FORT, (Volain du Bureau d# 

Poetoi au Débnroadora du laTruvorao 
Hue Dalboualu ; 254 rue »t-Joae pn.

IS novembro WW.
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P ABIE, 28, rue Berger*
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